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Vicame. Adit: » Le l'ape n'est pas infaillible duns
ÿ sou enseignement doctrmal; pouvant tomber dusSuite et fin de la Lettre Pastora-
« 1 » . ey + . . . -8 l'erreur, il n'y à point vbligation en conscience pour

le de Monseigneur des Trois-Riv'à-$- les chrétiens de se soumettre à se. jugements et dvis. . . j* nitions dogmatiques.”
res au sujet du Concile du Vatican.f , Cette erreurnie ainsi l'efficacité de la parole du)

gd Verbe au Chof de l'Eglise, “ J'ai prié pourtoi afin que
Blu foi ne défaille point. …eonlirme tes frères.”

C'est cette erreursi l'uneste daus ses conséquen ff

 

Bavus que le concile du Vatican vient de condamner « Wlagrétment de la puissance civile, où avant d'avoir étés
Gacceptés et publiés par l'épiscopat. C'est cette doctri-
he subversive de la constitution de l'Eglise, qui u été
décorés du nom de libertés gallicanes et qui areçu le]
nom de gallicanisme, parce que c'est en l'rance qu'elle

Elle, Bit été formulée d'abord; et delàelle s'est répandue sous
Bdillérents noms dans d'auires contrées catholiques.

proctamant solennellement l'INFAILLIBILITÉ da Vi
Ainsi l'assistance de l'Esprit-Saint promise à l'E-fcaire de Jésus-Christ

glise, n'est point pour lui révéler une nouvelle doctr-M | Communeon le voit toutes ces erreurs ont un carue-B
ne; mais cette assistance est pourl'aider À conserver@flère commun, c'est de poursuivre le Christ partout oi)
saintementcette révélation où cu dépôt de la foi trans-Mrlles le trouvent et de l'élsigner de l'homme.
mis par les Apôtres, à l'enseigner fidélement, à l'expli-Pent unbut identique, c'est de soustraire l'homme à
ueretà l'interprêter infuilliblement. Quand l'Esti-M; autorité salutaire de son enseignement, de ses pré-

se définit uno vérité degmatiquement, elle n'inventeg K
as Une nouvelts vérité, elle n'enseigne pas une nouFinding a dit: © Jo suis la Voie, la Vérité et lu Vic'R

velle doctrine; mais elle ne fait que rendre témoignu-PfSatandans sa haine infornalu àdit : * Je détournerai
ge à laloi qu'elle a reçue du Fils de Dies; elle déclare: homrte de ln voie qui conduit au ciel. Je lui culé-}
qu'elle a toujours cru, qu'elle u toujours enseignécettefveraila vérité qui l'éclaire en ce monde. Je lui ravi-
vérité qu'elle définit comme dogine et qu'elle com-
mande à ses enlants da croire et de professer sous
peine d'unathème.

 

 

#lu schisme et de l'hérésie)”

XII. Mrévèle la corrélation qui existe vinblement eutre cos
différentes erreurs, “

Mapproches du concile, ot encore plus depuis son ouver-R
L'Eglise enseigne de deux manières, par voieg XIV gl:+ : . ele 5 4

d'expositon et par voie de définition, Elle expose
d’abord lu vérité qu'elle n reçu ordre de précher dton-@ Mais comment cette Eglise fondéo sur Pierrel
tes les nations, etquand cet ensviznement est recullh ouvernéo par ierre, donne-belle son enseignement
avec docilité, qu'il ne s'élève point de contestation
sur son véritablesens, elle sn tient n cet exposé des8nent etabl of toujours ouvert pour juger en der
vérités deLe fof.” Mais quanililarrive que quelques nier ressort et_infailliblement de toutesles contro
unes de ces vérités viennentà être contestées et qu'il} -orses doctrinales qui peuvents'élever dans son sein À
s'élève des disputes et des divisions parani ses enfints Beescoile grande question que le Concile du Vatican§
à ce sujet, alors elle définit ces vérités contestées ; elleMjont de résoudre aveu tant de solennité. Ce tnbuf§
déclare solennellement qu'elles sont contenues dansŸ;al infaillible, c'est le Souverain-Lontife qui le con§
le dépôl de la révélation; elle commande i ses ong
fants de les croire du fond de leur eœur, d'enfaire coput, réunis enconcile ou dispersés, lorsqu'il cou-lR
profession, et défend sous peine d'anathdme de soute Mijrme leurs jugements et sanctionne leurs décrets
nir une doctrine contraire. Une vérité ainsi définieRE uit sans le concours du corps 6piscopat, lorsqu'en saB
est ce qu'on appelle un dogme ou une vérité de foi. qualité de Docteur universel des chrétiens et de l’as-W
Onne peut reluser de fucroire, oulu nier sanstomberMEeur suprème et unique de toute l'Église, il juge cf
dans l'hérésie, et cesser d'être catholique. Ce n'estBiciinit la doctrine que les pusteurs et les troupeaux
pas quela définition lo rende plus certaine; non, Elle joivent tenir en ce qui rerardo la foi et les mœurs. À
n'en était pas moins une vérité révélée, enseignée of Voici comment le Saitt concile du Vatican expo-fl
crue avant commeaprès; mais il n’y avait pas alorsMse, enscigneet définit dogmatiquementcette doctrine
de sentence d'excommunieation portée contre ceuxMdel'inluillibilité du Souverain l’ontife dans sa premic-R
quila contestaient. Ainsi celui qui refuse de croire re constitution surl'Eglise, au 4èmechapitre :
une vérité enseignée par l'Eglise avant qu'elle ait été * Lesconciles œcuméniques, et en particulier coux
définie, pèche contre la loi divine qui nous commande,“ dans lesquels l'Eglise d'orent se rencontrat avec
sous peine de dumnation de croire à l'enseignement deff« lIislised'occident dans l'union de Iu foi et dv In cha-B
l'Eglise: " Docete omnes reniesvui non crediderithhe rité ont déclaré que la primanté dont le Pontifs Ro-B
curitemñaottur” Knseignez foules les nations… celui main à étô investi dans la personne duPierrele Prin-R
qui ne croira point sera condamné,” Mais il n'est pas. cu des Apôtres pourle gonvernement de l'Kolise uni-B
excommunié ni rejeté du sein del'Eglise comme hiveBe çorselle, comprend aussi le pouvoir de l'enseiene-B
tique ; tandis que s'il refuse de croire lu même vérité@« ment suprême. Cetto doctrine est aussi prouvéepar
après qu'elle a été définie dogmatiquement,il poche BIg pratique constante de I'liglise et u toujours etc
également contre la loi divine et de plus il encourt lafypamtenue parle St. Siége” “Icite cntrautres cos)
peine de l'excommunieution,et est retranché du seinfparoles du 2d concile de Lyon: * Et comme le Ponti:
de l'Eglise commehérétique ; car tel est le sons els Romain est tenu avant fous les autrgs de défendreR
la force du wot anuthème que l'Eglise attache aux ea-ff< Javérité, il aout en conséquence JUGER EN DEUNIEN]
nous de ses définitions dogmntiques. . P* RESSORT ET DÉFINITIVEMENTtoutesles controverses

C'est ainsi qu'ont été successivement définies lspg. qui peuvent s'élever sur quelque vérite de la Jui}
DiVINITÉ DE NOTRE SEIGNEUR JÉsUS-UHRIST, aullji concile de Florence à détini: “ que le Pontife Ro-
concile de Nicée en 325 ; l'INGARNATION DE NOTKERS main est véritablementle Vicnire de Jésus-Christ, le}
SEIGNEUR JésUs-CiitisT, où lu MATERNITÉ DIVINE de- Chef de toute l’Eghse, le père et le docteur de tous

laSte Vierge, au concile d'Ephèse en 481; la PRE-Rles chrétiens, et qu'il a reçu de Notre Seigneur J ¢-§
SENOE REELLE DE J £sUS-CHRINT DANS L'ÉUCHAUS ML sus-Christ dans la personne du bienheureux l'icsrell
TIE, au concile de Trente en 1551; et enlin 1INFALL-R- 1) pleine puissance de paitre, de régir et de gouR

LIBILITE DOCTRINALE DU_SOUVERAIN-l'ONTIFE, AUBR. vernerl'Eglise universelle.”
concile du Vatican. A

| Le concile constate ensuite que c'est ce qu'ont
XL, toujours lait les Souverains l'ontiles, qu'ils se sont up-B

; A ur pliqués à répandre chez tous les peuples de luterre lu
Il no seru point sans utilité, N. T. C. F,, d'attirerREqoctrmede Jésus-Christ, el àveiller avec un grand

ici votre attention sur un fait bien remarquable: C'est Moule pureté de lu fui là où elle uvait été reçue, En

le rapport intime qu'il y a ent.e cus différentes erreurs consequence les évéques de tout l'univers, confornié-M
ui out successivement attaqué lu vérité avec tant. la couttane constante des Eglises particulières [3
‘éclat. Cette corrélation étonnante, et cependant@ l'antique règle ael'Eglise, ont toujours eu recours ‘

certaine nous découvre um plan arrdté et constam- Rng jes temps de danger pourla foiuu Siège Apostu-
ment suivi duns ln lutte quel'esprit du mal poursuitg nique, afin de trouver un remède aux maux de la [orf
avec tant d’acharnementcontre le Christ etson Exlise-Mli; oùla foi ne peut éprouver de défaillance. Mais lvsf

Arius dans son auduce sacrilège attaque le Christ R l'ontifes Ronvuns, suivant les circonstances des tezaps,
dans sa 1 IVINITÉ, dans le sein même du l'ère Eternel Menitet convoquatent dus conciles wemménigues, on

1dit: “Le Christ n'est pas Dieu, il n'est qu'uneonsultaient lu foi de Iliglise dispersée dans Funivers,
créature.”
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Clrista dit: “ J'ai prié pour toi afin que ta foi nelprofonde ct la pleine et entièr- liberté dont ila joti
déluille point…contirme tes frères.”
"ape qui estchargô de conlirmer les évêques, et nonf

gpomt les évéques de confirmer le Pape.

insi c'est le

Lo galheanisme attaque aussi le ponvoir souve-
rain du l’ontite Romuin dans lo gouvernement de ley
rlise 1] soutient que les constitutions et les décrets}
u Souverain l’outite n’ont point de forceet de valeur
«ant d'avoir été confirmés par le lacitim reginm, ou

Commeces doctrines pernicieuses trouvèrent des
æeples et de son amour. Le Sauveur dans son amuurMadhérents dans les rangs du clergé,où dos prètres ot nué-

tedesévèques reconmandables d'ulleurs les délendi-
frent avec vas zèle digne d'ane meilleure cause, sans enffcouronnement, C'est à elle qu'a été conliée la mission
Éprévoir probablement toutes les tristes conséquances)
elles inlectérent la foi d'un bon nombrede catholiques

rai le pain qui donne la vie éternelle, 3t pour colo pj <ariout dans lesclasses lettrées en France eten Allema-
je n'aurai qu'à le faire entrer dansles voivs de l'erreurM-he, et eurent pour conséquence immédiate de les sousR

Bitaire en grande partie àl'autorité ot à l'enseignement®
Voilà, N T.C F, le plan diabolique que nousf Ju dt Sicade les livrepar là-méme aux entranements-Brunoncelées à notre époque pourl'offisquer,

vt aux égarements de leur jugement privé, Les dis
uesions ardentes auxquelles elles ont donné lieu aux

ure, ont alarauë les consciences et jeté le trouble dus
dame d'un grand nombre de fidèles qui n'avaient jiR
unis entendu dire que des catholiques pussent sérieu-

B-omnent révoquer en doute l'infaillhbilité duetrinale du

infaillible ? Quel est dans cette Eglise le tribunal divi-B Fouverain l'ontifeet l'obligation d'accopter avec res-jue | 1 que, )
fueet, d'observer avec soumission les constituitions etBftions dogmatiques qu'il u confirmées et sumetionnées
vs décrets du St, Siège pourl'instruction du peuple
‘lurétien el su direction dans les voies du salut.

En présence de toutu cette agitation, les l’ères du
oncile ont reconnu facilement que cette question de
mfaillibilité était le point culminant vers lequel toush

tue, soit avee le concours de sus frères dans l'épis-ffles rexaréds se dirigeaieut instinctivemunt, Comme aux
-poques de toutesles grandes luttes del'erreur contre

Mia vérité, ils ont vu tous les ellorts se concentrer sur un
«ul point, se résumer en un seul mot,ctce mot, comme]
toujours en ces moments solennels, wen le double pri-ig
vilége de mettre en évidence lu vérité contestée et de
frapper en méme temps l'erreur au cœur.

l’ourle concile de Nicév, ça été le mot Consul>-4
taniel, pourcelui d'Ephôse, le mot Théotokos, où Mè

fre de Dieu, pourcelui de Trente, le mot Transsubstan-}
tiation, Or, pourle concile du Vatican, le mot Lufuilli

Mobilité n'aura certainement pas une moindre importan-Botse fait l'ollice divm, on inforniera les Fidèles queles

ce.” Cost un phenomène extrémenment remarquable RConstitutions dogimatiques du concile du Vatican ont
que cite concentration de ln lutte sur un seul moi
Bian tous les conciles œcumén.ques qui ont en A défi-J

nir une vérité dogmatique violemuient attaquée.

Le concile du Vatican done, voyant le mal si bivuf
localisé, et le remède pour le guérir s1

bien indiqué, ne pouvait hésiter à en fure l'application. R
Laractérisée el

En conséquence, il n déclaré solennellemr mt qu'il étant

absolument nécessaire, pour arecal'erreur funeste

 

qui s'attaquait à l'autorité dela chaire apostolique.

l'atfirmera faface del'univers la prérogative quele
8 ‘ils unique de Dieu àattachée à la charge de Pusteur

C'est pourquot il enseigne etSuprême de son Eglise, br
@léfinit que l'Mnfaillibilité du Poutite Romain parlant

“cuthedrd est un dogme révélé; et que cette mnluilli-W

 

Milité dans les définitions touchant lu toi et les meurs

‘st la même que cello de l'Kglise; et que cvs déliniti-

ons du l’ontite Romain sont irréformables par elles
mémes et non point par le consentement de l'Eglise.

En conséquence,

fare,

AVL

Telle est, N.T. C. F, ln définition dogmatique

Bue le concile du Vatican a proclamée avec tant de

W.olennité le 18 de Juillet dernier, et que l'univers ca

tholique atteudait avec tant d'empressement,
Laproclumation du dosme del'infaillibilité Pon-®

tilicale demeurera sans aucun doute le grand événe-@
Bent des tonps modernes. Coms toutes les défini B
Étious doginatiques antérieures, elle fera époque dau
les annales de l'Eclise et mettra un terme aux disew
sions ardentes qui ont divisé les esprits et jeté l'iuquié-Bl
Wide das un grand nombre de consciences, De l'uni-

Mic dunsla foi sur toutes les questions de doctrine si

e Saint concile condamne etanu-g
théprutise tous ceux qui osvraient soutenir le contrai-#

 
. tantôt assemblaient des conciles particuliers où avaient}

, Cet hérésiarque impie nie obstinément la Divi-Wours i d'autres moyens, selon que la Divine Provi-

nilé du Verbe, de qui St Pierre avait dit: “VOUSjence disposait lvs choses, ot ensuite ils définissaient
ÊTES LE CHRIST, LE Fils DU DIEU VIVANT” et SLR
Jean: * AU COMMENCEMENT ETAIT LE VERBE, ET LE
VERBE ÉTAIT EN DIEU ET LE VERDE ÉTAIT DiEU.”

Le concile de Nicée a solennellement condamnés
cette erreur impie et anathématisé tous ceux qui osu-f
raient la soutenir.

Mment k calme dans les esprits, ln charité et l'union

vraditions apostoliques.” .

Nous montre l'infaillibilité du Souverain Pontite re fice donhie ln paix—justitiu el pa usculule sant. (Ps, 84.
connie dans tous les teinps, par la grande voix ac laf@i1) Lai liberté « ouix dans ln vérité et la justice

Nestorius vient ensuite, Il attaque le Christ dunsgon Pnterprétation constantede la Ste. Beritug EntreUEDs conduisent sûrement dans les

son HUMANITÉ, dans le sein même de la Bienheureuse…E,. L'infailhbihté de l'Égtise et l'infoillibilité du l’upe, Mcoies de la prospérité et du véritable bonheur. Ces
Vierge Marie. I dit: “La Viergo Marie n'est paf cest lu même chos®; cur c'est toujours par le jugemenifhiens si précieux nous devons les attendre avec une
“ mère de Dieu” Il nio ainsi l'incarnation du Verbe @stipréme et In sanction du Souverain-l'ontbile que Jos
et son union personnelle avec la nature humaine. Br ts des conciles wméniques aussi bien que lest

C'est cette erreur désolante que le concile d'ER
hdse a solennellement condamnée en proclamantf
arie Mère de Diou, Et l’Église n'a point cessé ded

Tépêter depuis, cette consolante vérité qu'an des l'èresf
du concile lui avait annoncée en disant: ® SAINTE
Maure MèrE DE DIEU PRIEZ POUR NOUS.”

. Luther, Calvin et les autres chels du protestan-
tisme attaquent le Christ duns le sacrement de sou
amour. Ils disent“ Jésus-Christ n'est pas récllo-
ment présent dans le sacrement de l'EucharistieMjorme donc
Ces durs réformateurs nient ainsi cette unionintime,on que lu souveraineté dans le gouvernement.
que le Verbe a voulu établir avec chaque âme en par
ficulier par le moyen de celte nourriture udimirable XV.
de laquelle le Sauveur dit: “ JE SUIS LE PAIN VIVANTH
« DESCENDU DU CIEL, ORLUI QUI MANGERA CEPAINE (r, le gallicanisme est ni. erreur qui attaque ces 4 uv
, AURA LA VIR EN LUI, KT JE LE RESSUSCITERAL AUjoux vérités, Il nie l'infaillib.titô du Pontife Romain Binge qui afronstitué le Pontits Romain son Vicaire ¢
DERNIER JOUR” M arlant er-cathedrd, ot dit que les définitions dogmati-@Rprésentant ici-bas.

Le concilo de Trente en affirmant la réalité de lui! ues du Nourerain-l'ontife n'obligent point er consci-R
transsubstantiation, et la présence réelle de Notre! ar ce qu'elles ne sont point infaillibles avant B

Seigneur Jésus-Christ dans l'adorable sacrement def" KR vee A à acceptées où confirmées par l'épisco-W
nos autels, n conservé à l’Ægliso le véritable puin def A Commeon le voit c'est précisémentle contraire
Vie, et il a en même temps condamné et anathématisé® Notre-Scigneur a établi : car c'est à Pierres
cette erreur sacrilège sstanti Bde ce que ra él u a Terre

TiTopullinara dansson vivant toujours dans le Pontife Romain, que Jésus à

Acvau de l'infuillibilité.
Br'ont pas hésité à déclarer solennellement, que ces

par ce privilége de l'infaillibilité assuré au 1 ontife lof

Main, que l'unité a pu se m vintenir dans l'IË zlis> Ca

tholique, et queles Fidèles ont pu recevoir dans tousg

jes temps le pain salutaire de lu vérite, et être préser-R

ves de la nourriture empoisonnée de l'erreur.

te,

venir commel'un des plus beaux jours de Notre vie

l'infaillibitité dans l'enscignement fout aussig

{pour éller paraître devant lo tribunal du Souverair

XVIL

e
s
s

|
|1

 

vivement agitées de notre temps, naîtra nécessaire

ddans let cœurs. Cette définition, en assurant le triom-8

a doctrine itenir, telle qu'ils l'avaient reconnue avec@phe deja vérité sur l'errenr, va inaugurer wie nou-§
R''aide de Dieu conforme aux Saintes Eentures et auxiyello it de liberté, de paix et de bonheur pour l'E-R

\ 2 Balise, eûpourl'humanité toute entière. Carla vérité don-g

Voilà, N. T. C. F, commentle concile du Vaticanj£ne la liberté : et veritus liberabit vos. (Ton. 8-82.) el la jus-§

grande confiance; ils ne sont que la conséquence na)
turell- du dogme de l'infaillibilité du Souverain l’on-

létimtions ex-Cath-drà du St, Siége, sont revetts duffute, divinement chargé de paitre, de régir et de rou-R

Aussi les Pores du concile @vornerles peuples chrétiens dans la justice et la vireg

Pour nous, N. T. G F., le dix-huit Juillet mil huit
Mont suixante-dix demeurera toujours dans Notre sou-

puisquela divine Providence a bien voulu Nous ac-
orderl'insigne faveur de siéger en ce jour solennel

La Primauté contérée au Souvernin-Pontifs ren-parmi les Pères du Concile qui ont défini ce dogme
fondamental de l’Église Catholique. Le vote nilirma-

Mul qu: Nous avons donné en cette circonstance sera
Run sujet de consolation pourtoute Notre vie. Nous
Bh 10us 1: rappelerons avec bonheur à Notre dernièreR

Mheure, Il Nous sera un puissant inotif de confiance

la piptection de Dieu s'est montrée visiblement
sur L>Sanf Concile du Vatican, comme vo is le savez

déjà, N. T}C. F. dans ta convocation. dans la paix,
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pendant toutes ses détibélateus: les prières nites à
cet effet dans tout l'univers eathrlique ont été pleine

Ament exnnedey, ot W'ont pas contribué peu au succès
des travaux importants qu'il à déjà accomplis. Cz-
pendantla tâche immense que la Providence lui a im.
poste n'est pas line: il Ini ro encore des questions
Éd'une bien grande importane - à régler. Nous conti-
nuerons donc avec une nouveile ardour, N.T.C,F.,à
prier Notre commun Dieu et l'ère, de béuir, de proté-
roret d'assister cu cte sainte nssmablécalin qu'elle puisse

Biuvner dune heureuse conclusion tout ce qu’elle a en-
trepris sousl'inspiration del'Esprit-V vint, pourle salut

J du peuple chrétien et lu plus grande gloire de Dieu.
j l'our atteindre plus sûrement ce but, adressons
Fihous à la trés-sainte et Imvsieu. + Vierge Mère de
ADieu C'ust-sous les auspier > de son Immuaculée Con-
ception que le concile n été convoqué et inauguré ;

Rprions-la avec confiance de nous en obtenir l'hsureux

spéciale d'éteindre toutes les lérésies qui surgissent
dans le monde: demnnidous-lui d'assister du sa puis-
Eante protection lus Pérez du Concile dans les ellorts
(qu'ils font pour faire briller d'un nouvel éclat la véri-
te révélée, et dissiper les nuages del'erreur qui sv sont

: Entin, N. TC.un autre moyen puissant d'at-
Buirer le secours d'en haut sur le concile, c'est de témoi-
ner Notre reconnaissance pour les faveurs déiè re-
BCLS,

lin terininant cette Lettre, Nous devons vous
Bilire que notre Tré»-Saint l'ère lo l’apo u fuit con-
faire par une lettre de Son Eminence le Cardinal An-
flonelli an Nonee de Belgique, quo les deux Constitu-

Alanis les sessions publiques du Concile en présence do
l'épiscopat catholique etd'an nombre immense do fidè-

Elus venus des différents pays de la chrétienté, ont reçu
Rpar li-même la publication et la promulgation la plus
solennelle qu'il soit possible de donner à ces actes su-
prême., et qu'à dater de co moment les décrots et
Glélinitions qui y sont contenus ont force de loi et obli-
Mont en constience les chrétions dans tout l'univers.
C'est pourquoi, N. T. C. I, Nous avons fail imprimer
ces Constitutions a Lu suite de cotto lettre, ain que vos

à l'asteurs puissent au besoin vous en donner lu com-
Minunication régulièreet ollivielle.

À CER CAUSES, le Saint Nom de Dieu invoqué, Nous
avons réglé et ordonné, règlons et ordonnons co qui
suit :

A 1°, Dans toutes les églises ot chapelles du diocèse

reçu par la sanction du Souverain Pontile en préson-
ve des Evêques du concile la promulgation la plus so-

Alennelle possible ; et qu'en conséquence, tous les chi de
tions sont obligés en conscience ot sous les peines les
Eplus graves de les accepter et de s'y sonmettre entière-
nent d'esprit ct de cœur.

27, Afin de donner à ces documents supréèmes
June publi ‘ation oflicielle et convenable, chaque l’us-
teur [ga en tout ou en partie, et expliquera à son peu-

ple ces Constitutions, alin que chacun puisse en avoir
Qune contiaissahce suffisante,
A 34, Dans le cours du mois d'Octobre, on chantera
Mluns los mémes églises et chapelles une messe solen-
nelle d'actions de grâces avec Gloria ot Credo, suivie
Ru chant du Ze Deum et de l'oraison pour actions de
M rraces, pour remercier Dieu de l'assistance divine ne-
Mcordée au concile, et spécialement pourle remercierdu
Rrand bienfait de la définition dogmatique de l'infailli-
té pontificale,

Nera Notre présente Lettre Ine an prone de In mes.
Bc puroissinle duns toutes les églises et chupelles sns-
Rlites, #1 en chapitre dans les communautésreligieuses,
lo premier dimanche nprès sa réception.
; DONNE aux Trois-Rivières sous Notre seing, le
sceau du diocèsy, et le contre-seing de NotreSecrélaire,
An la Fête de St, Michel-Archansee, Protecteur et Dé
Bionsour de l'Eglise, ce vingtneui Septeimbre mil huit
Mccnl soixante-dix.

a

#

of LEB des Trois-Hirières,

Par ordre,(L. 8.)
AGAPIT Leanis, Pritre,.

Secrétaire.

 

NOUVELLES D'EUROPE.

Déréêcho par le cable au Herald :
Berlin, 16,

Un grand nombre de cxuons ct une quantité de magasins
Éremplis de provisions ont été capturés à Soissons.

Il est rumeur qu'il y à différence d'opinions aux quartiers
rénéraux : Moltke est en faveur de bombarder immédiatement

Auris tandis que Bisnark et le prince royal veulent faire ls sié-
M re plus lentement et réduire lu ville par la faim, donnaut pour

À (rgument qu'ils n'ont rien À erniodre de la garnison et qu'ils
peuvent cuvoyer la mmuitié de l'armée envahissante pour briserles
forts que l'on fait dans les autres parties du pays pourl’orga-
uisation de nouveuux corps,

, À Berlin plus de 100 prinoipaux citoyane, doat log noms
sont publiés, out signé un protet coutre l'annexion do l'Alsace
ot de la Lorraine. La corvetto Ælesuth, fut poursuivie par Ia
flutte française, mais à atteiut l’Elbe en sûreté.

Dépêche spéciale an World :
Londres, 16.

1.'smbassade prussienneici s'est adressé nu gouvernement
a Mlauglois pour obtenir la eoopération de la Graode-Brotagneà of-

fretuer lu puix et dit que la Prusso est prête à modifier sérieuse-
(@uent sa demande d'une iudemuité monétaire où d'ubundonser
À mtiéremeut la neutrulité de Strasbourg et do Motz. ;

i La demande de la Prusse pour ln reddition des vaisscanx
français a té entièrement ubandonnés, Lo gouvernement russo
vyant dietioctement siguifié sa détermination ub-olue do oe per-

Mauttre le transfert à l'Allemagne du Nord d'aucune partio do

la flotte française. Il est aussi entendu quo fa R a:'u iusisto sur
un Congres eur: péeu comme chose préléminairo à un traité de

pair, et que lo Prince GortschakhoË à informé lo gouverno-

ment de Berlin que si les fortercescs de lu frontière da Rhia
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sont déo'a:ées coure, la Ruse exigera qu'il
lui soit donné des garanties équivalentes sur 18
Baltique et sur la frou:ivre de la Pologne.

le leurs demeures ue sachant trop ce quifmand que le bombardement de Puris serait ouvert}allait arriver «de toutes les batteries simultanément à cet anniver-vaient à l'hon. M. Langevin, un splendide | . al . Weaire oi plein de souvenirs glorieux pour les alloCette domaude de la Russie ost appuyée par un@diner alhotel Farmer, sous la présidence À Ste. Angèle de Laval, nouvelle église mands, et qui à été régulièrement céébré touslesvote do la chancellerie autrichienne et hongroise. Edo M. Wm. McDougall, membre de la villeMdont on faisait ce matin la bénédiction la®:.1s.Le gouvernementde la Hollande a aussi présenté , "neBlonl écipita 6pouvantée sur rte… Je World attend les événements d'aujourd'huimue Séclamation qui devra être soumise eo les pour fn chambre des Communes. Lue § Ollie so precip re lu po L'armée ailewande en France est constanmucot ven
conditions de paix, 4 un congres des puissances, etf{Uurantaine de convives y assistaient, principale qu'elle enfonça. forcée ct cst catimée à 600,000 hommes, On n'sla note du gouvervement hollapdais o regu appro entrautres Mess. BE. Lacerte, dépaté dul Les uns disent que le tremblementdeffrien reçu deLa Furte St, Aubin. LLbation ct l'appui du gouvernement russe, comté St, Maurice, L. L. L. Desuulniers.fflerre a duré dix secondes, d'autres 20 d'an-B Aux dernières uouvelles, une brtaiile était imiUne dépteho speciale au World donnele rapport : NPS sonest. mem-Btres 80 grents À co point. Tous les prussicus _ semblentsuivant de la sortie de Trochu : L'atta jue fut com Inspecteurs des Prisons, C. B. Genest, me ’ ; ; . Mavoir pris la détermination de no pas investir lameade par les gardes mobiles qui sec aduisireutbre de cette ville à la chambre locale, AM On a éprouvé deux secousses bien dis- ville, mais du 83 cacher derrière leurs principalesaveo valeur et fermeté. Les Aileraands, après unu Desaulniers député du comté St. Mauricefitinetes. Lu seconde était beaucoup plusfffbutteries. Le fu des français eat à effrayant qu il
coorte résistance, brisirent partout leurs rangs avecly Damonlin, shérif, M. le Dr, G. Badeaux,fffurte que lu première. bulayo tuutes les plaines. Les weilleurs cauonniers

. :

3us concour .

Le soir les commerçants de bois don-
ue COXCOURS—S PRIX

400 et 000 verges—3 coups,

$ 8 Sergt. Legris, Rivière-du-Loup 18 poi$ 6 Capt. Gaguon, Berthier, 18 polnta, * "'*
$5
$4

   
   

     
Soldat Caron, Rivière-du-Loup, 15 Pointe,

  

  

    

  

 

    

 
   

  

 

   

   

   

   

  
  

   

 

   
  

   
  

    

   

  

    

   

     

  

 

  

   

  
   

 

   

      

    

  

1
2
3
4 Sergt. Laferrière, Berthier, 13 points,
5 3 Onpt. Bureau, Trois-Riviires, 1) points,
6 2“ Bernier, St. Gabriel, 11 pointa,
7 1 Lient, Masson, Rawdon, 11 points,81 Soldat Bellefeuille, Trols-Ririères, 10 pot

4MR COXCOURS—4 Prix,
Concours des Compagnies.

300, 400 et 600 verges—3 coups,
Une coupe—Rivière-Ju-Loup,92 points,
$ 8 Berthier, 78 poiuts.

1
2
3 4 Ste. Elisabeth, 67 points.
4 2 Trois-Rivières, 61 points.

BME COXCOU! à PRIX,
Concours des Officiers.

400 et 600 verges—3 Coups,
1 $8 Capt. Bouvier, St, Gabriel, 10 points,
2 6 +  Pichette, Rivitre-du-Loup, 10 pointy
3 + *“  Suarp, Rawdon, 9 polata, :
4 3Bureau, Trols-Riviires, 9 points,
5 2 Qrt.-Mtre. Gauthier, Trois-Rivières, 8 points6 1 Ens. Lafièche, Rivlère-du-Loup,8 going, *

   
      

       

 

    

 

        
    

confusion, abundonnantleur artill-ris et laissant une , du mundo sont rassemblés dans «les fortifications deforco considérable qui vetraitacu meilleur ordreNon Honneur lo Muire et les conseillers} Paris. Les marine w'out jamais matiqud leur couplaussi loin yuo Leplisio, 4 9 millesau sud le Paris Denoncourt, Malhiot et Latreille, M. Arms Nous apprenons que M. Alexis Desaul-Mà G00 mÂtres, Les Prussieus s'uttendent à un bum-on cas chaudoment poursuirie par los gardes de trong de Sorel et M. J. A. N. TrovencherBniers, député à la chambre locale pour lefflérdement immédiat,
retagne et de la Seine. Elle essaya du faire face . A cs ; : Ceci est inprssible,car aussi longtempe que leau Château. Làelle fut finnlement assailhe, ct, Après avoir fait honneur aux mets ex-Rcomté de Maskinongé, ne s'est pas rendu AM; français À l''xtérieur seront auesi Lien orm&

quis et avondants qui recouvraient la table,
après un court engagement,elle fut forcée de ge ren l'assemblée publique de Dimanche dernierffsucun ennemi n'est qupublo d'approctier espres

‘ i 40081 . ‘ ; ive ; i v
rlin, 18.

dre. Pendantla désertion, les frangais firent uni1. le Président prop»sa la santé de la Rei- relative an chemin boor anord, pureo | peuple de Strasbourg es généralement inne, puis celle du Couverneur-Géuéral «tfqu'il a reçu avis de assemblée, après SOM Lit du nouvel ordro de chows, Le sentiment frandu Lt-Gouveineur, Toutes deux furent@fdépart pour la paroissela plus éloignée defipais no cet pas montré offeusif depuis la capitalnes avar hhane , jasmin sc 5, où il devait se rendre, tion, Uac ou 2 fois, on à tiré des feuêtres sur leuJiec besacoupeei li soi ‘on comté, où

il

de voltuts ullemunde, Les coupables ont été immédia-“int ensuite la santé de l'hôte de

là

soi- ————
¢e, Thon. M. Langevin, gne M. McDougall}

; ; ;, Micment arrêtés, et on leur a fait justice avco l'appro-Mardi dernier ont été vendus les lots desilibation de toux, Li lauzue officielle de l'AlaaceLon alloy po deld doux endpoirx MPTOPoss san tuct habituel. héritiers Hart, situés en fuce du carré pu-Jfeprès la guerro sera l'allemand, boudres, 18
«es allemunds furent battus aux dunx endroits. ‘ Sun : QR ve ’ 13 lene g idres  .

Leur camp fut levé, ct un osrps fut chassé à Pont ff hon. Langevin y répondit par un ex-¥hlic, par Mess, Ryan & Rickaby. , J. Des désordres vileuts ontou lieu pirwi la popu-E
à Mousson, cù il se trouvs maintenant, BazsincBicellent discours. Le lot N°. 4 a élé acheté par M. Sévère lation à Honfleur ot à d'autresvilles dans ce voisi Àlai-miônie est eu urrière da ln ligne à Métières et Quoique, comme il l'a déclaré, lesinpres-ŸLottinville pour $560,le lot n°. 5 à 4,Antoi-Pfnage, le pouple prétondant que la conduite du laDorey trisalariud & Saarbruoken, Tiiveset Fur fsions d’un ministre, duns de semblablesZne Frigon, pour $556 et le lot No, ga M[fsuerro est inefioses. Un décret à td émand A.

qe . [fle gouvernement provisoirs obligeant ley compagniva 8l'ircoustances, se conununiguent rarement, Jy. McDougall, pour l'église écossaise Bite chemins de fer a être plus aotives pour faciliteril à cependant remarqué qu'en regardant pour 2350, le tranaport des trour es.
dans leg estimés de In prochaine session] Nousfélicitons Mess. Hart sur la vente Le rinderpest sur le continent d'étend avec une
lvs citoyens des Trois-llivières verraientKÉde ces lots. rapidité alarmaute. I! ezurce ses ravages da ta Bo

logue A I'Atlautique.(que sa démarche ne seruil pas sans résul- =
lat.

= Les débats suivants sur la bataille de BaigneuxTe suis chargé par le comité de faire con Miviennent d'être reçus. À D bre, du wntin, les fran [§La santé des commerçants de bois f'ut ré-Rnaitro au publie que le tabac qui avait été Buinovrirentl fo due puissanteartillerie Lepondue par Mess, Broster, Stoddardet Mal acheté pourêtre envoyé à nos compatriotes fançais devants su de courses gardehiot. canadiens enrôlés dans l'armée da Pape] bmobile marchant entéte, Un combt désespéré Donnez-vous la peine de parcourir l'an.
J'hon. M. Langevin proposa ensuite laäu été vendu et le produit do la vente dun-Rr'ensuivit. La praition des p: jusiens fat emportéfograntô de la députution dudistrict des Trois-Rà la * Société de St. Vincent de Paul” à 1a pointe de la butonnotte. des Allemands furon@ "°C de M, II. M, Balcer que nous publ.Rivières en termes tros-llatteurs pour nosy Ls. GARÇEAU.

tout à fait incapables de résistésà l'avalancheMOUS ailleurs et vous irez (rès-certainementd'hommes qui tombait sur eux. llusieurs mesures lui rendre une visite qui vous donnerusa-
députés. Mess. C. B. Genest et IS. Lacer- Secrétaire-T'résorier du Comité, des stratégiques furent adoptées, mais elles manquèront tisfaction et qui vous engagers à y aller dofa ¥ répondirent en termes tres-appropriés. Zonaves Pontificaux des Trois-Rivieres,Moss Gérin, McLeod ef Provencher ré-

toutes, et les prussiens furent dispersés. Lies mobi
Pnouveau.

pondirent à la santô dela Presse: Mess.

gles cutrèrent à Baigneux où les prussiens avaient
Rotabli des barricales.. Celles-ci furent bientôt em

0

ec,portées avec uno perte légère. Muisàce moment Fancsntiles de: Mgr. l’Archeveque.Désilets, Denoncourt, Malhiot, Latreille et]
_Frigon, à celle de Son Honneur le Maire

vt de la corporation, M. le Lt. Col. Hanson §

Bde puissantew musics de prussiens furent aperqgues

Malgréla plute qui tombait ce matin partorrents,

M>ur le plateau, et como les français se trouvaient
Minuintenaut exposés à uu sérieux eu d'artillerie des . ! In par |Blorts du voisinage, ils se retirdrent sans tro moles din?Jeures, paire Population we gaitver ha

, . ; ;
tés, L'objet de la reconnaissance fut rempli dane ca Hédrale, pendant queles cloches de a ville son.

il celle des volontaires, M.J. Normand et
tous ses Sale P Ruaicot ler Blais funèbres, pour donner une dernière

T. Norinand à celle des employés publics,
Tuurs, 18, Pfpreuve d'estime, une dernière marque de reconnais

. . .

, * 3 : 9 è

Les convives quittdrent ensuite lu salle Lies prussiens et lus français concentrent encoreff*tce À l'homtue que, jendaut prés de 40 ans, votre
1

price 0 : ville a appris à admirer, comme prêt é
Bjiour aller reconduire ou bateau Jhon, MB jo grandes forces pris d'Orléans. On se prépare © a app dei 5 ro, comme érèLangevin qui se rendait à Montréal ; pour une praude bataille. Les prussiens occupent} 1eet comme grand citoyen. Ln tristosse Qui ce
Ale QUI ge mare Orléans ainsi quo le camp de Billain, près del’endant toute In soirée, la gnieté n'a cos
sé de régner, M. Wm. MeDougall, quoique
pris un peuàl’improvistea su très-bien or-

peisnait vur toutes les feures, Exisait voir que lesNeung fidèles étaient sous le coup d’un grand deuil et quo
l'on alluit descendre dans 1a tombe un personnage

illustre, chargé pendantsa vio d’une noble mission,aniser cette réconti L'armé prussienne devait entrer dans la ville hier M Dimanche, uno nouvelle attaque à été faite au sud
ganiser cette reception, … MLes Prunieus ont évucué Beaugen y, ils ont fait@fde Paris sur les positions des allemande, qui v'a

! a Nous sommes convainen que la visite defffsauté lo vindue svant de sortir, Les Prussieny sontMfvaient pas été emportées le jour précédeut. Le-dedehou. M. grin aur. pou ed Fumi ere à Motmo rol aissasvn Bens, CoilL ,

n
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grand nombre de prisonniers, prirent plusieurs pad
villous, awbulunces et enous. |) n'y a ploy main.
tenant de Prussicns, jUne dépéche «pécinle au World d'Ostende dit
que Bazaive à faite uno forte et supérieure attaque,
marchant par Ladunchawps et Mézidres, pendant
qQu'aue autre partic de sun arudo assailiit avec fu
rie los Allewands au dela de Neuseville,

  
  

  

CME CONCOURB—G PRIX,
200, 300 et 400 verges-—3 coups,

1. Oarabine présentée par M. Jos, Reynar,ELafetrière, dé Burthier, 26 points. FORT —Sergt,
238 Soldat Coutur, Berthier, 23 points,
3b Capt. Bouvier, St. Gabriel, 25 points.
+ 3 Bergk. Legris, Iivière-du-Loup, 24 poiuts,5 2 Capt. Sharp, ltawdon, 24 pointa,
6 1 Soldat Curon, Rivière-du-Loup, 23 points,

    
      

      

  

 

   
     

   

    

  

 

  
 

TMB CONCOURE—] PHIX,
300 et 500 verges—3 soups,

suceepae Hansou—Capt, Bouvier,

8ux coxcours==6, rnx.
200 ct 400 vorges-—3 coups

$ 6 Soldat Coutur. Berthier, 17 points.4 * Caron, Rivière-du-Loup, 17 pointe,

1
2
8 3 Sergt. Houcher, Ste. Elizabeth, 17 +4 2 Soldat Lnfrenière, + 15 +5 1 Capt. Gagnon, Berthier, 15 points,
6 4 Sergt. Généreux, + 15 +
mer

   
   

  Le gouvernement de In Hollando est en négocia
tions uclives avcele Bouvern-ment bulgo, eur la
‘question du l'occupation du Luxembuurg, et Yur
mé belge à Namur à été puissamment renforcée
Le correspondunt da World à Boulogne dit ;
Des eng. cuenta ont eg liva pendant ces 3 der-

Dies jours u Ubeuriez, à Ecus, les A wdelys, eti ly
Fo te, Fabin, duns chzeua desquels les Aflem dy
«nt été vffrevsement battus, Dans le dernier enga-
gemeat, qui out eu lieu Jeudi dernier, tes Aile
Tuanda uu nombres de § 4 9,000 furent attaqués di
bonne hers Jo natin par une force de 10,000 gar
des tuobiles ct lw troupes de ligne de l'armée de Lu
Loire. Ils étuient trul placés et furent en partie
pris par surprise, Ili so battireut bravementjus-
qu’à ce quel'aile droite du l'armée française les prit
en fauce et leg foiga à retraîter par Ia vito La Forte,
Les finbitante, aulés d'un pit corps tie feanos-
tircurs, uvnient barricads les principales rues, et ré
vistèrent auk  Allemnnds jusqu'à ce que le corps
Principal de l'armée frang tue tomba de nouveausur
eus derniers, coupa leur colonne do retraite en doux,
el caplura ou dispertu toute la force.

Londres, 17.
Les vaisseaux de lu fotte frangaise s'assoiablenth

au deld do Dunkergue, Ce Fait, ajouté à l’arrivé
d'une evealre de lu Mer du Nord ubl/ge les Alle
mands enlever de nouveau |v lunidres ot a pla
$0. dus torpoJua et d'autres ubstacles dns §Efbe.
L'escadro est accompagnée de bâtiments à fuds
plats. Les Allemands uj prébendent du malheur.

Tours, 17.
Tous lew départements, en deg 1 do 1,000 Kilome

tres de l'eneun ont été déclarés en état de siéue, et
ou exigura d'eux d'urgauiser un comité militaire de
défense. Le comité n résigué à Marseilles, parce
que Gambetta, seordtaice Jo l'intérieur, a désap-
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DÉPÉCHES PAR LE CABLF.,

(Par la Compagnie du télégraphe de Montréal )

   
   

   
    
     

 

  

  

   
   

Spcelnies au * Journnt,”

GUERRE D'EUROPE,
   
   

 

   

 

      

    

  

   

 

Londres, 17.
Lu duode Mollembourg Seherwin rapporte que

par la cupitulation de Soissons, 4,000 prisonniers . .français sout tombés entre les maios des Prussicns

fll

Dépécho spécials au World do Loudres, 18:

   

 

  
   

  

New-York, 18,
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Vivite de l’hon. M. Laugoviu.
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sque

nous sentimes tout-à-coup le plancher re.
Muer sous nos pieds avec une violence elle
que nous croyions le voir s'effrondrerà
tout instant. Ce n’était ni plus ni moins
Equ'un tremblement de terre qui imprimait

 

      
  
  
  

   

  

      
   

  

   

 

     
  

   
  
  

      

d'une immense responsabilité, et qui, pendant yoo
longuecarrière, avait donné l'exemple de toutes ie

. : : ai lentoure de l'archevêché et de la cathédra-
¥ ; jorer

les

trav ic ivi À Berlin, 17. [Ria Haye furent pris par surprise, de bonne heure I(t BUX alen
foraPune3 rere Boutswosbutaille liorer les travanx publics de la rivière St Le steamer Framafort apportenant 3 Ia compa ; le, Fe trouvaient nélées ensemble toutes les classes

jusqu'à 1h. P. M, mais ils furent complètement à HAN A ea Toa

- A a
, RO , Bui , is ; - . CREarand oaractien 11 kes sarfus w'nttiese | time

ont été surpris, et plusieurs out été tués bois qui se fuit sur cette rivière. on A i rooonted aevaisds guurre fin u déroute. Les audis ant tiré uvco motive de toux ceux qui To counaissatent, "'"

x i A à
Tançais,

. h
ser, au nombre d'euviron 260, 0 rendirent à h

. : demie : Les franc-tireurs, près d'Epinal ont arrôté la Rrenton.
A Selle inter is urehiénison:oomaonor©olen Runarcho dus prussicos dans cette direction par un}

|

De vifs engagementsont ou lieu dimanche aur la Mfchapuiie intérieure du paiuis archiépiscopal.
, A sy : s-L

' 8 >. JV
11 ya raison de croire que l’armée qui a priafte marchant en haut do Ja rive droite de ln Seino, i ont, àEE de Kingston, de SalutSoissons, furte du 22,000 homes, utlaquers d'au-4f70 approchant de la ville de Lol’etit fut rencontre JR Uyacinthe, des Tro's Rivières et de Riwouski, vin.te s'est élevée pour amsi dire tout-d-coup. Wut rumeur de batuilles piès de Roucu. 4 Mtraveras ln rivière fit sauter le pont ot retomba sur ffeolideue. . ,

Le vent souflluit avec force. Plusieurs ar- 170u. À Le eortége 80 toit en imarohe, als conneil tom-M, Kicratry est arrivé ici de Paris ot 5 rondra ag q's Courcelles oi ila traversèrent la Seins. “Ie àMadrid en mission seoréte, Laseries a été envoyuk furent attaqués avce furic par les fraucs-tireurs ct 8 w £procaine ] id i4 2 4 spire les corridors qu
sesravages. Plusieurs batiments ont Gt M, Leferest du nouveau à Vienne pour une mis M$ Unelettro de Paris, en datodu 14, regue par aris Q'ubord ct dung 525 rans

: , , on i antes ; 2 Maure R HE n nh 4 dar y. + ; & SCY FADES NOUS avons remar-

pour le moins endommagés. Le petit va.gion tmpartante que lui a eoofié July Favre, gallons dit: Ona plunté danlow errot Tow pla fu presque tous les prêtres de l'archidioeèse, M.

. ; ;
MA Lafoute St. Aubin. Be ice 4 Wifg0'y a aucun désir de faire la paix. 'e chanoine Iicks, de Montréal, M M, les grands-

L'hon. ministre des Travaux Publics de les Trois-Rivières, est presque détruit, plu A Lato: Aubin, La garnison françaiee à Wi-pén"y a aucun désir de fuire la pus M<icaires Raymond, Moran, ot Oucllette, de Saint.Ju commandant de vo rendre, La demande a étégisrandes pertes que les Pruasiens ont demandé 6 LLyuchubie, lund,Yiasiro Langevin, de Ki
plusieurs de ces travaux. Dernièrement iy. qu'ils contennient. Myromptemeut réfusée, ghoures d'urmistice pour euterrer lsurs morts. pouskly Ae WL Villudre, du” collige Sainte
se renddit au Sault Ste. Marie pour s'assu- ne ; uit à

A A : ; ! édiateme te venaient si

ce rend ° 8 e pou L Un batiment qui se trouvait à l'embou-B Le correspondant du Z'imes, écrivant de Berlin MBurnside, étaient crlles-ci : le paement d'une au. minuitpara drapnortan, de wo Le JpA : ¢ de la Congréga-
canal sur le cits canadien. Hier, nousy. * asombré av ; js Mf'is pour lesccours des blessés allemuois.  l’araifiterritoire delAlsacect do la Lorraine pendant 108

! © € Sr ay. MB éclat”, a sombré avec la chargo de bois ff"! pour le secour mands. J'aroif 21 À Lor ! Mires.
avions le plaisir de le voir aux T'rois-lti- g's brisounicrs faits par les prussions à Orl-avs se@08, ot la déciwinn par nu pidbiscite de leur état fu Mgr. de Montréal ot Mgr. de Rimouski préeé

| visto Mtrouvent plusionrs solduts uppartenant à un corpsff
entumedieal ct Mgr. do Rimouski. préct.

À . Ment à enrégistrer ici une perte de vie.ffconnu comme le cor 8 du garde du gouvornementM{P*ix. Les Prisiena ent refusé avco indignation ; ’
qui se trouvent à l'embouchure du st. Undes propnétaires dece bateau s'est noyé courant pbs partisdu ' (rues Guigues, Loran,LaRooque, LaKiiohe,por

Maurice, remonter In rivière jusqu'au pied ; * foryulériaot abetdus La chambre à coucher® Londres, 19, talent les coius du poêle, Les Marguilliers se te-. . Là 10 Napoicon ler à St, Cloud, c soant leu f1-10
; ; .; ‘ .

, v ¢ gesquit qu'il avait mis à Peau lorqu'il vit le ho » eodommugeant ley f4
trait dans la cathédrale, la musique du de régi-sements do Mess. G, Baptist et ¥ m. Stod-Biolonce de ln tempète détruire son vais. [Metz dis>ot que l'épidémie duns et autour de oottofAé#! déclaré être faux, et est une invention deu fran[Het souslu, direction ‘de M, Lawnnt jousit vue

dard. 1] s'embarquait hier matin à
place sévit deplus on plus. Mgais destinéà affaiblir la protestation des lrossiens | } | dav

3 , 2

sunctuaire tendu de noir, et où ne pénétrait qu'un

sur le Monus Isle Kccompagné des commer- flèche, n’était Agque de 20 ans, hupprimée, Ofrangaises par les prétenduca Puivs-tiives neutrea jour douteux, produisaient un effet des plus vis

çants de bois el d'une trentaine de eitoy À Nicolet, nous dit-on, deux gros pins Ou à dernitroment offert au Général BombakiB New-Yuik, 19,Depuis bien des’ années plusieurs com- ; ul
Tonle Jn haroboréque; M. le Dr. Bailurgeon,

merçants de bois et un orand nombre de fque latourmente a causé heaucoup d’au- Mais il auccepté le commaudement de‘l'armée dy déclarant que lea délégués du Gouvermement

|

pravi-J "0" Âl, l'abbé Baillargeon,

5 tres dégâts dont nous entendrons parler Nord et il doialler à Lillo aujourd'hui pour orga-Béoire et les membres du corps diplomatique out |-us-IR

[rvine; Son Excellence le lieutenant gouverneur
, .L - ' yi : > ; ilo Sir N. F, Belleau et son aide-de-comsp, M. le major

l'embouchure du St. Maurice pour les pla-@ On dirait vraiment que nous vivons dans hon onbla larme do lu Luire ca prsooBro Cnappread doi urine hi

cer un peu plus haut que les iles. En re-Bun tcinps oules désordres dela nature vont Le
Sr 0

e juge-en-chel, M. Meredith.; :
L'état jor du Canad : MM. les colonels Bour-

M'ésus. Un reçoit des renforts des doux côtés,
needu Canada : MA. les colon

truire plusieurs moulins sur les deux rivesMnais cues,
Rouen, 16.du SL Maurice, d'augmenter ainsi bean tremblements de t i se soient jamaieB-Vormundie

à

fai iol
lion. M. Chauvest, premier ministre do la Provin-

. 3 } e terre qui se soie ais ‘orteundie a fait prendre joi de pte PR . Pp ; , :

ig
Jui se soient jamais pour la défense dels ville. promptes mesures nivis avec beaucoup d’intérôt cette lutteflfée de Québeo, l'hou. D. Lrvine, l'hon. M, Starnes,entre les différentes compagnies de volon-

‘faire bénâfaiar A. ’
! ]

sauthi sliork ce -V. Tas

pays etsurtont de faire bénéficier d'avanta-
gulières pour repousserl'attuquo de l'armée. Pur

(rauthier,M.lo Cpanecliork itéor lo doy. To
go la ville et le district des Trois-Rivières ‘a ehûte de Rouen, les cowmuvications entre JTC. crea, écoteur de

!

Université Laval, et

les

pfait preuve do beaucoup de justesse et
de précision dans le tir, Le concours u woutagne, M. lo Col. Duchesnay ct l'état-major et

Quelques-uns objectent que les estaca-
les officiers do la wilioc volontaire. Les officiersdes placées en baut des îles sont exposéesgà la muison des geconsses aussi violentes.repsPuissantronfort vost rejoindre ceux de n'i“ prus nt Luria, eux de n'importe quel autre bays. eur, le miaitu et les échevine ct les conseillers, leslar. coxcours-—6 PRIX,

vertus et de tous les dévouements,

I i . a , }
Maurice et do donner par la undévelonne81 rennes Fra oP Ju compa Wmatiu par les gardes mobiles de la Côte d'Or, Lee de lu population, des porsonnes de toutes lt aus

" t quo la garnison à fait une vortie hior matin. M. } vou dort aan Alleuigno du Nord, Pads New

oncent qu : af. : ‘

Bgsur les ouvrages en terre et ont construit des tra A weuf'heuros et demio, los prêtres do l'archidio-

comb.t qui n duré 3 heures, Rligne du chemin de Rouen. La colonne prussien Quelquesiustants plus tard, NN. S3. les évêques
Rlruction tant dansla ville que surle fleuvef

a + IU 1 Of o 1

ues places fortes das le Nord de ln France, II par le O4ime régiment qui à l'approche de l’enneu 1B}°2t! s'agenouiller auprès du cercu il de eur vévéré

J(hoillers. Les prussiens mioutèrent Ja rivière jus … ;

’ ve lo :

bait une pluie battaute, il dut renoucer §

s
e

re
bres ont été arrachés ici. Muis c'est sur.)

§ r 0 rend4 Loudres en missioy i. ; finalement oblizés du retraiter en désordre. A
4 Londres eu tssion Luportante fualemen Ft ou re à or vont du l'arohevéché à lu cathédrale. Le clergé

peur Doré, voyageant entre St. Grégoire vil Les l’russiens ant établi leurs ‘uartiers-gcnéranx {ces d'amusement des choux et des chousfeurv. 1R
' 982 wt. pôOIre v

la Pui t tà visit Biclsh om, près de New-Brisach à récemment roposG §] Tin batuille do Buigneux u eu pour résultat de sil
8 luissance est en ce moment

à

visiter Ssicurs batenux de pommes ont perdu tout

Londres, 17. #4 Les propouitious de puix de Bismark, fuites pa: Laurent, eto,ete,rer de la possibilité de construction d'un} , Twin icole éteBidit:  L'Eupératri i Hdemuité de 80 millions sterlines, la neutralité d
r» dela rivière Nicolet, lorsque la terupéte[ffit: L'Impératrice du Brésil n donaé 1,000 flHdemn abyne tion dont Mgr. l'Archorêque était un des mew-"|1 :

"

y P -.  Rau'ilcontenait. Nous avons malheureuse8
f{tur, l’entréo d+ l'rusvieus à l’aris pour

y

signer |.

vières, visiter les eslacades ct les piliers

! ! pour y Eig ' aient immédiatenent lo cercueil NN. SS. les évê-républicain. Le 10 courant, une bombe partis duBeé# conditions,a re en essayant de se rendre à tesre dans un
, ; naient à leurs côtés. Au moment où le cortége ec-

du rapide des Forges, et visiter les établis
Co ere 1 apport que le gouvernement prussion a euro ’

mieux Wiroirs qui s’y tronvait. Des nonvelleg de,9% hrs |

uurche funèbre Sea notes éploré: a Juneées davs la
: Æscau, Co jeune homme du : C. La-

i

] J nom de C. La Une nutro émieute à Lyons n été promptement eontre l'approvisionnement dés nouvelles ar ger

tes,
ens pour faire cette petite excursion. gont été déracinés par le vent, Nul doute le comuandenent de toutes les armées de Li France | Une dépêche datéé de minuit de Londres dit que

Venaient cosuite le représentant de Son Excel-

€loyeus domandent instamment an gou- plus tard,
uiser ses forces, B6 cette ville et sont allés à Bordeaux, IIs ge reu-

T'uschercau ; l’hon. M, Laugevin ; l’hon, M, Cau-ne ; : 11'y a des rapports contradis"oires relativement à @Pour les sousidérés les propositions de Bazaine,
montant ces estacades on donne la facilité Cevenir continuels, Avanthier, c'était une

prix remportés au concours detir qui a eu hier, Humilton et Chandler.
La nouvelle quo les prussiens marcheut sur lncoup la grande industrie de la conpe duffproduits ici. Nous étions i à

' inti

8 | prot ns tranquillementà Les gard. ationslos et mobiles sont entrées vaf l'hon. M. Blanchet orateur de l'asvombléo légistire,
fi taires du district, Nous ne croyons rien diog as

; ’ ;
‘èspe ; , Bagot et

de l'exploitation que les commerçants de
Nord et "Ouest de In Franceseraient coupées,

lesvoure de toutos les facultés, M. lo colLn Guzette de IAllemagne du je ane [lemagne du Nord copie uncXdémontré que nous avions nous aussi nos
Jucd OLIGOdu Be et du 90 bataillon et de l'artillerie, figuraientA

1 Su ÇD'après ce que nousavons pu constater, Je La dépêche suivante a été Feçuo : Bittemborg,
200 verges—s coups chacun.

  

 

  médecins de Barreau, les Notaires, M. Mearo, M.

  

Dang ce concours immense de peuple quise pres.

bavarois résistèrent vigoureusement et l'uction dur :

| or a rent plus considérable au commerce deBfork, le 28 septembre, est arrivé” i Bron mûre.
yances, tellement notre archevêque avait su, par

Il y avait beaucoup do brouillard. Les Prussins

Londres, 17, [veux du défeuso en avaot des forts d'Evry et Cha

pet les paroisses environnantes, La tempe-3

== font sur le fleuve que lu tempite a exerci)

jéde l'argent aux manutucturiers de cauons anglais

Après leu évêques, venaient les membres de laà l'exception de celles de Paris, co qu'il a refuss des informations viennent d'être regues de Tours

ence le Eouverneur-général Jurd Livgard, M,
vernement de remonter les estacades de _ Lo général Bourbaki assure le gouvernement quelfdront de quite aux quarticregénéraux du Roi de

chon, président du Sénat,fu force des armées prussicoucset françaises à Or- ablior
aux commerçants de bois de pouvoir cons-des plus fortes tempe

. . , nt MM. ley jnges Caron, Tascherean et Stuart ;Zlicu 101 Ja semaine dernjore, Nous avons
bois qui est une des plus importantes duffécrire ce matin dans notre bureauJor. ligne. © quelques régiments des troupes ré

aoni. bi JL. lo Goodo Privo,re de trop en disant que les volontaires onl
ees,

tous les officiers de son régiment. M le Col. La-
bois fout dansla valiée du St Maurice.

in, 17.bâse de proposition de puix, donnéu par le Pinel
Mlrancs-tireurs capables ivali e

Jon |

t

p de rivaliser avec en grand uniforme et en grand nombre Sow boo:
à être brisées parce que le courant de la

remblementdeterre s'est produit vers 111} Luxembourg, 1& On a catendu le bruit du anos

  

  
   

  
        

 

  

 

   

      

    
  
  

   

   

   

ce Bird be PE ed ; , P.P.et l'Lustitut vatholique du St. Patrice, Joo

ay heures et sc dirigeait du nord ausud. oud qui dansLedirection de Thiouvile cdf 18e Suntdon1Pointe points Marguilliers do St, Rob,In Soolété Seint-Jesa-
“ . . ’ ‘ . von. J » Vale . } . .

Le but du voyage de I'hon. M, Lange-W En plusieurs endroits des murs de troisilltorcie +foatnie de fraiches provisions. cadtéroud à $ 4 Soldat Caron, iiviére-du. Loup,5 Baptiste,l'Institut Cayudicn, St. Vinoont de Paul
vin était d'examiner l'état des estacades àMpieds d'épaisseur se sont ouvert, les chemi Londres 17 532 Sergeë rrhonalire 13 pointsMie d'êves de l'Université ot do l'Ecole Norma he

> : \
, y ; ’ . Rergi, Géné shine, 13 points. oi i u -

dedevieYenagncnL i lime, Sragypsies37,0 $87 Epdubi eathotvotmardi
a: ” + oe + . . : Miche. i ie servi

Tées et de Visiterl'endroit de la rivière où sieurs briques sont tombées dans les rues, l'aubeNoaven serni SME ocoxcorns—6 Prix, jgo.Pode Los airo remonter. EUn des murs de notre établissement estléMD ; we dres18 1$88 ee poy wn. Quand 1o sortégo fut entré dans Ja Cathédrebs

e peti 3 A -
Lo ndres, 18. ergt. Laferrière, Berthier, 19 points, il fut i itrer, Jumnig nousn'avol

. p itoexcursiona êté des plus agré-Rgèrement ouvert Lo Tims de tojourinforme ses lecteurs quand 286 Soldat Couture 13 Pour x oe.homsibled ybudrer,J cetto église. Des
ables ota duré jusqu'à 4 hrs. de l'après-B  L'épouvanteétait généraleen ville, Prog. jourd bui ut he ce de la bataille qui s'est} 341 Sergtean, Fiiero-du-Loun, 16 points, [T0000 00 trouvé moyen de se plucer sur le
Mid.

oo ; | - Via préede Lfipsick lo 18 Octobre 1813 à 5 CURE Géulreux, Berthier, 16 points, NB Sue en»

que tous les citoyens vortaient . tout-à-cou > le ! ç 5 32 Sergt. Jonce, Rawdon, 18 points, sommet des poëlos, sur les bancs, les balustres,
, } eut générdement entendu dans le camp alle N 631 Serge. Legris, Rivière-du-Loup, 14 points ÿ 5, li n'y avait pay un pouced'espace libre.

  

 

 



 

— Jeudi, 80 Octobre 1820.

aie
Province de Québec.

HAMBRE. DUPARLEMENT.
BILLS PRIVÉS,

—

[ ES personnes qui se proposent des'adresser à la4 LEGISLATURE d¢ la Province de Quépour obtenir là possation do BILLS PRIVES ouLOUAUX,portant concession do priviléges cxelu-sifs ou de pouvoirs de Corporation pour les fusminerciales’ où autres, où ayaut pour but de ré-zler des arpontages où définir des limites, ou defaire toute chose qui aurait l'effot de compremettreles droits d'autres parties, sont par los présentss uo.tifices que, par les règles du Conseil égislatif ede l'Assewblée Lorislative respectivement (losquel|[vs règles sont publiées au long dans la ** GuxettoOfficielle de Québec)," elles sont requises d'en don-ner DEUX MOIS D'AVIS (spécifiant clairementet distinotement la nature et l’objet de la dite de-mande), dans Jn “ Gazette Officielle de Québec,”en anshain et ca français, ct vussi dans un JjournulAnglais et dans un journal français publiés dans lediatriot concerné, et do rewrliles formalités qui ;

    

        
     

Mgr. Bourget, assisté de M. l'abbé M
do M. l'abbé Godbout, chauta le service.
M. Gagnon était à l'orgue et dirigeait le chœu

artineau etffdes citoyens. Il aa trouver lui-même le comman-dant prussien, afin d'obtenir une mitigation de
rg eit rilldemandes exorbitantes qui avaient été Faites, Se

formé des élèvez du Séminaire et de l'Union musi-Befforts a ce sujet ont été entièrement infructueux.
cale. Ila fuit exécuter une meuse de plain chant: Low correspondants des Journaux dans les détail
harmonisée. Rien de grand comme cette TuusiquegMqu'ils donnent, disent que los Prussiens étaien
grave et vraiement religieuso, renquo par oes voixBibien pourvus do vivres @t paraissaient avoir beau
mâles et plaines d'ampleur, oup de confortable, Iq officiers étudisient ave

Il aurvit été bien inacecesible à toute émotion ce-Bislui qui seruit resté froid à lu vue de ce qui se pas lies Prussiens s'élevaiont à 95,000 hommes, I} oy
sait alors à la cathé drale. entendu que les Prussiens out presque entièrement
Au milieu du sanctuaire repcsait sur un catafal- “vacué la rive gauche de la Luire, pour ne concen

que, le corps de l'archevêque ; Un grand nombre deflftrer eur la rive droite. Ilost rumour que les
rêtres l'entouraient et la foule silencieuse et recucil Piusiens retraitent vers Paris apparemmment
ie prinit dans toutes les parties de l'Eglise, pour ériter un comb.t avecleg forces françaises
L'intérieur du chœur était tendu d'immensedpostées rur la rive droite de la Loire.draperies de crêpe noir semé de lames d'argentetmontrant çà et là les en:blômes de la mort,
A la hauteur de ls corniche, de chaque côté,s'4-levaient des voiles de crêpe qui fo-mait comma uneespèce de voûte à travers laquelle Gitrait un jourdiscret. Cette demi obacurité, luttant coutre lulumière des cierges donuait un sir mystérieux gttriste à la scène,
Dans la nef, uuo large draporie courait le longdes galeries latérales et des Jubés. Des tenturesvoilaicat tous les tabloaux toutes lu cruises st avele resta des décorations Àuudbres, assombrissaientl'intérieur du temple,
Ces emb'êmes de la mort, ce chant gravement go“lennel, empreint de tris'ease, étaient en harmonieavec les pensées qu'ingpiro la vuo d'une tomb,Toutcoutribuait à rendre la scène aussi émouvauteu'itpusante,
Vers la fin du service, M, l'ubb& Louis Pay
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Québec.
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Semaine. On tefenguge Poiat à prendre la plus bassene d'elles,
LOCIS TH, FORTIER,_

Ptre. Curé.Nicolet, 17 Octbre 1870.—3i

1

f, ps.
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PHOTICRAPHIES
Poisson et Huile.

1000 qts. Hareng du Labrador,
200 demi-quarts “
500 qts. Morne vorte,

Morue sich,
Maquereau,.

Truite et Sardines,
Huile de Morue,
Huile de Loup-marin.

    
     
   

   Londres, 19,La rumeurde la conspiration des Bunapartistespiupiche la défense nationale en Frauce et oontrtbue au triomphe dez Prussiens, Une dépêche deMarsalles annonce que le Gén. Plisach à attaqué*t emporté d'augaut Urénil, chagsaut 3,000 honimessous le cuamandant du Gén. Von Werder,Ou rapporte que l'ennemi qui étuit à ce point «retraité a Belmont et Mijon,
Une dépéchie de Belfort annonce une sortie heureuse deg Aliemnods près d'Orney. Brisach ct laretraite des français des positions qu'ila occupaient‘près des pertes considérables en tnés et blessés,

     

 

    

  

  
   

    

    

    
  
   
  
  

 

     

   

 

    
   

   
   

    
   
    

    

 

  
        

    
  

    
  
      

 

   
       

   

   
   

   

  

    

   

   
  

   

     
     
  

       

  

    
  
     

   

ALFRED PAPILION tiendra toujours en mains unAssortiment choisi dAlbums photographiques, Cartes deVisite, Roltes de goût, be, Je.
EP Venez dans Infoatinée pour les ENFANTS.Levons Photograpiques dountes aux conditions lesplus faciles,
Un prend ds bons prtraits en grand et encadris.ile photographia toujours en main

 

     
   

  
     
   
  

 

    

    
   

 

Lard Salé.
100 qts. Lard mess, Ire qualite.
100 “ Lard Thin Mess.

        
      

  
   

   

   

   

  
     
  

400 prisonniers, et capturant la caisse mmilitairovee 25,000 fr. ot deux Wagons remplis de chassepots. Le jour suivaut, ile ont attaqué untrain
      

   
     
   

          
     

   

  
  

      
   

            

  

 

     

    

   
  
  

  

     

    

  

 

  

 

ots. La 8
Son Atelier eat daujle haut de | ison du Doct mont mentionnées. Le premieretle dernier dete Saindour.

‘ i Lubba là juet Bd artillerie et pris un certain nombre do canons. LeMltouseeau, voisin de AUJenna one Docteur vis devant être envoyésau Bureau des Bills Privés °

monta en chaire, et su inilieu d'un silence soicnuelBéton, Patidries, commandant l'armée de ia Loire, of Nicolet, Octobre 1 0—Im do chaque chambre,
-

pronongsl'élose du vévérable prélat que tout le di- Wis vortir uy ordre du jour déclarant qu’il fera fu- ?
Toutes petitious pour Biils Privés doivent être

o:Me du Québeo regrette. Jamais l’éloquence du Bsiller tout soldat coupable d'insubordination et de. ilo: réentées dans les * trois premidres semaines’ d E i ]

jeune prédicateur n’a produit plus d'effat, Sa pen-Minandant à ses soldats de lo fuailler #'il manque à l 65 CONCErnan là fa le de 1064-1869 la session,
piceries.

ado élavée,traduite parune purole vibrante ot ayn Meow devoir. Leu f rteresses continuont i tirer, dgpathique, impressionuait vivement assistance, i i

  

  

  
     

   
    

truisant les batteries des prussiens anssitôt qu'ellesfont érigées à In portde des canons, L'ennemi fa t‘out son possible pour élever des ouvrages offen-ifs,Met surtout pendant la uit, mais les lumières & 8trique les font apercevoir, et l'admirable feu des 03ontièrs marins les empôche de tenir.

Pronuat pour texto ces paroles de St. ay] à Ti.mothée: ““‘ l'our vous, veillez et ne vous refusez àancun travail ; faites l'œuvre d'un do tngéliste, rem-
plissex votre ministère. (IL, Tim. 1V,5) LeJeune pré l'isatour res 4 développéus avec habileté et
éloqueuce daus son ex ordro et démontré combica
éllez s'uppliquaieot à l’illustre évêque doat toute

 

   

   

   

       

  

   

  

BOUCHERpx BOUCHERVILLE,
Greffier du Con. Leg.

G. M. MUIR,
Greffier de l'An. Lég.

Québec, 4 Juillet 1870, 14

    Thé, Café, Gruau,
l'ot Barley,

Pearl Barloy,

Riz, etc, etc.

DANS L'AFFARE DE
CARO|& Nrères,

Dos " ois-Rivières,

FAILLIS,
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TNE premidre et dénière fouille do dividende a

l'agsistance pleurait la mort. .
; | 0 ,; |

Ye

Abordant lu vie de Mgr, l'archevêque, il vous a
agra,rea"jour OCTOBREoresLo

Y are.

tracé un tableau, frappantde vérité, de cette longue

|

Le gén. Lefert à abandonnéis portefenille du dé-

  

carrière quo lu savant évêque à traverse en Laiviut Mogdu bien comme gon modèle et divin maître.
M. l’âquet nous l'u montré travaillant jouret

nuit an salut des âmes, usant sa santé à co labeurpénible ct méritoira, nous révélant ane longue suite
d'uctes héroïques cachés juequ'ici sous lu voile deson industricuse humilité,

Enfin, le prédiciteur nous a fait apprécier lesderniere actes de ga viv et nony le woatre succon- |gbant sous lo poids du labeur, mourant comme unvéritable soldat, eur le champ de bataille, en luttantpourle triompl e de lu vérité et | gloire de Dicu otde son Eglise,

quoile dividente sera ayé.
A B. STEWART,

Syndic Officiel,
41

 

    

    
    

    

 

   

  
  

   
    

  

 

  

  
  

tement de In guorre pour prondre le comwandewent de la 13we division militaire aux quarticrs-sémétaux de Bagaine, Le frén- Boureet, qui vientl'arriver d'Algérie prend le commandewent du 19eHpurtement militaire,
ne dépêche d'une escorte dans le département duDouvres dit : 70 delsgués da 14e departement del'oucst de la Franco so sont réunis ici et ont résolupar uo vote de 66 contre 4 du ne reconnaître d'ay-tres autarité que celle du Bouvernemeut de Paris. t

Fleur Extra Sup. Fancy.
Superfine No. 1 et No 2
Fine Midds, ets, ete.
Pois, Blé-d'Inde,
Son, Gaudriole,

&c., &e, &e.

————

    

      

   
  

    

Montréal, 7 Oct. 1 0.— 4,

AVIS,
be

LE Soussigné seul ain pour la vento des timbresJudicinires, informdies Messieurs du barreau etautres personnes futéressks qu'il tient son bureau pourla vente des timbres judifaires dans ln Rue des ChampsPrès dola résidence de S Pumoulin, Eer,, shérif,
P. 8. DUMOULIN.

  
      

    

 

     
      

 

     
  
  

    

   

   

ASSEMBLÉE LÉGISLATIVE,
Québec, 20 Soptembre 1870.

1" est donné avis que, conformément à la 50e règle dol'Assemblée Législative de In Province de Québec,toute pétition pour bill” privé doit être présentée, le ouavant le vingt-quatrième jour de novembre prochain,

    

   

  

   

   
  

    

  

    

 

  

 

    

       
  
  

 

      

   
    

 

   
    

    

  

 

Les parisiens disent qu'ils ont brôlé St. Cloud
    

   

 

  

  

 

    
  
   
   

   
   

,
Trois-Rivières, 13 Oct,

G. M. MUIR, Des ordres sont respectueusement Solli-

NN. 88. les évêques de Montré d, d'Ottawa, def srur prouver à l'ennemi qu'ils ne reculeront devant
î . ; Grefter de PAu.Lig. cités et seront exécutés au plus bas prix du

Bt. Hyacinthe, Kingston, récitèrent ensuite les pri Micueuu sacrifice.
29 sept. 1870.—I1 1, ;

ères de l'absoute. Aprés lo ehaot du Libéra, on

marché.
Londres, 19.Lee correspondant du Herat qui a visité Bazeil-vale 8 Oct, dit que pas une seule tnaison n'est res:tée debout et quu beoucoup d'habitants ont périlung les flammes, Les allemands disent qu'ilsetaient exaspérés devoir les bavarois tués, comtueilpassaient par les fenêtres,

 

AVIS.
VIS est par le présen{donné que la Compagnie duChemun de fer du No et de la Navigation” et desTerres du St. Maurice dem era i In prochaine Sessionde In Législature do Québd, les amendements suivantscl autres à ea Chartre :

lo. À prolonger jusqu'a ler Janvier 1877 le temps

descendit le cercueil dang un caveau, du côté del’Epitre Mgr. Buillargeon reposo à la place qu'il adésignée lui-môme, près de acs unis, Mgr, Plessis,Mgr, T'urgeon, non loin de l'illustre Mgr. Laval etde cette guite d’évêques célèbres comruelui parleursmérites et dont il a continué ln glorieuse lignée, endonnant, comme eux l'exeusple de toutes leu vor.

      

 

   
   

  
  

      

  

    
      
   

    

    

  

 

  
   
  

      

    

   

  

   

     

    

   
  

  

J. B. RENAUD.& Cie,
26, 28 et 30, Rue St, Paul,

Québec:
15 Octobre 1870.—9i 44

LA QUEEN
Compagnie d'assurance de Liverpool

et Londres,

     

   

 

   

     

    

   

  
      

   
     
    

 

   
  
   

   
  

 

 

 

   
     

      
  

uelques uns des habitants qui vivent dans la pour la complétion duche et des autres ouvrages, ;

tus,
his disent que la destructionu's pas été provo a A nlputejusqudajoua de plastres le i CAPITALcosoeAaronmeirelter On paie le plus haut prix

_. ee
: ; ? [ia soclal de la Compagnitavec pourair d'éme re des —

Dernières Dépêches jouée. Lis sont nourris par dus philaotrophes bel- Bons, ( Honds) et d'hypothéuer lo chemin ot les terres
Ss, Wes.

:
,;

Bureau principaux—Edifices de la Quéen, Liverpool ot Ps
our le même montant.

Londres, rue Gracechurch.
Brancke du Canada.—Bureau, Maison d'Echange, Mont-

réal,
Directeurs—Wm. Molson, écr, Président: Henry Tho!inns, cer, David Torrance, éer. et l'hou,

James Ferrier.
Banquiers—bn Banque Molson,
olviseurs Lagauz—Mess, Ritehé, Morris et Rose.Médecins Avisours—Wum. Sutherland, écr, M. D,Inapreteur—Thomua Seott, er,
duditeur—Thomas R. Johnson, ier.

-—

   
      

    

ur la Graine de Lin à l'Etablissement de
JAMES SHOR TIS.

U. MARTEL & Cin,
Successcurs de J. Snontis.Les Trois-Rivières, 26 sept. 1870,

Le dernier rapport offiiel des prisonniers faitsest 3,559 officiers et 12,370 soldats, Le nombretugeute constamment,

 

    
    

 

    
    
  

Teues, 19,De gros corps de troupes passent continucllementpar Tours, venant du sud de lu France ct se ren-Àdent sur lo heu dela bataille à laquelle ons'attenddans la Loire. Les prussiens sont encore can. Jpés à Bellair, entre Chemeand. Un corpsde voloutaires irlandais et américain vieut d'arriveriei.

pieds six pouces à quatre pida huit pouces et demi.46 À obtenir le droit de cn ‘truire sur les cours d'eaunavigables des ponts sans tbliers mobiles, eu les faisgant d'une hauteur sufisante pour qu'ils n’interceptentjs la navigation.
So A donner le droit nux dtonteurs de Bons, sur les.quels il n'aura pas été payé dintérêts, d'élire des Dirre-leurs et de s'emparerdo In diection deg affuires du che-min,

   
  
  

   
   

   
    
     

       

    
  

 

   

   

   

  

   

   

  
   
     

    
  
   
    

     

     
    

Berlin, 19.Le correspondant provincial à Buriin dit que lesrapporti d'ouvertures pour Li psix doivent être repuces sous caution. Kien ne peut être acco vpli tantJ 14°00 croira que la France à besoin de ia paix.Les prussiens seront prêts à attaquer l’uris pasMplus tard quo In semaino prochaine,

e

e

n
r

e

e

Décès.

   

   

  

 

   

  

  

 

   
     rec res

    
   

  
   
   

    
   
  

   
  
  

JOSEPH CAUCHON,
l'résidet ©, F.R.N.N.T,St M,Québec, 24 noût 1874.—2n, 34

  
   

   

Lon-res, 19,Le correspondant à Vienne du S-undurd dit quel'on croit généralement que la Prusse necepteruitmaintenant aveu jme ioute intervention qui tendrait À la Banlieue des Trois-Rivières, le 14 du courant,
à empêcher une caunpagne d'hiver, Dame Emélle Gir ed, épouse de Bazile Aubrydit Fran.

Les prussiens ont rencontré d'inmenses dificul B cœur, à lige de 47 ans et six mais, aprés une maladie
tés à se procurer des habits, des abris et des provi-Mdo 14 miuis, soutferte avec nerésignation vrniment
sions, ce qui est confirmé par le fait quo Bismark purésiennes elle Inisse pour déplorer a4 perte un époux
épudie le crime d'une guerre À sutrance, M Limentauts qui la ap Eretleront Iougiempa.
tép ë qu» Pr . 8 Le service n ête chanté parte Ré<d. M, D, Carutel,
Un dit ma:ntensnt gre Thiers n'a Jamsis deman-BRc srde St. Etienne, parent de lu défunte,dé aux paissances neutres d'interveuir si co n'est

Seerdtaire réaident et Agent géntral,
A. McKensie Forbes, 13, rue St, Sacrement, Mantréal,

Rue Notre-Dame
TROIS -- RIVIERES,

LES soussignés viennent de recevoir etoffrent en vente à leurs deux Magasins(dont l'un à l'enseigne du PAviLLON Rou-

 

     Le soussigné, ayant été nominé agent pour la compa-nie nommée ci-dessus, assuro À ceux qui déa'rent sefaire assurer contre les pertes par le feu, qu'ils peuvent”le faire aux conditions les plug favorables,
On accorde des polices sur la vic À des conditions cuggluvantageuses quo celles d'aucuneautre compagnie res-| ectable,faisant adfaire en Canada.

CHS. CUMOULIN,

   

  

   
   

   

   

 

  
  

    

   

  

    

    
    
  
     
    

  

  

      

  
     
    

 

pour obtenir lu privilège de bâte un Pont de péage sur

 

   

  

  
  

    
   

 

     
  

 

   
  

  

      

  

    

   

  

  

’
GEet l'autre presqu'en face à l'enseigne du

; ; ” . lu Rivière Bati ès do l'Iglise de Ste. Gen viève,
Agent,

g , Vy

à ç À Les journaux de Québec sont priés do reproduire, videBar deChamplain: Else de Ste ¢
Bureau, Ruedes champs. l'AVILLON Bræv) un assortiment considé-

pour donnesvos orme quelconque de gouverpe. JB
Les péages seront comme suit: Les Trois-Rivières, 10 Oct. 1870.—1 mi. a, Brable et varié de

: , . . =

ou.
.

Les orrrespondants à Vorsailles sont unanimes 48
Pour un piéton : :

Nouveaux Draps,

ernire qu'un bombardement général n'aura pas lieu
Pa re etat ee creuse rePour chaque voiture à deux route lréo par un

Nouveaux Twecds,

Avant au moins une quinziine do jours, et jusqu’à
eur chaque voiture réo p

  
   
  

       

H, Ma BALCER,
   

   

  
    

     

   

 

 

 

 

      
  

  

    
  

    

 

cheval ; 0.
Nouveaux Casimires,

ce que chaquecauon ai été nis en position.
€ Portes ee ste pee 2 - Suet

protons or rn nodes mesuréssévères bo i . Pour chaque voiture à quatre roucs tijie par uy ES créanciers de ln succession de feu JOSEPH ROU- Nouvelles Litoffis,

ees “rm pre lilégalité parmi les ÉTABLI PREMIER PRI) cheval .....,....... evra, Geveran, 010 L CHARD, ea son vivant navigateur do la paroisse Nouvelles Ratines,;
ita de mo faire parvenir leur rés

‘

faauçais en arridreet autour d'eux. ha = 5 4 1°Ex sosition Pour chaque voiture à quatre roues) tirée par 018 FenSrondincs,sont Price de pére nit leur r Nouvelles Flanelles,

ue force de 3,800 allemands a rencontré un * EXPO: 2peee eee
ALFRED DESILETS, Nouvelles Echarpes,

corps de 800 frangais, principalement composé do TT
Pour chaque cheval sditionnel. reece 008

Avocat. Nouveaux Châles,

mobiles et après un court combat, les franvais out
Pour chaque cheval où bête portant uk cavalier 0 6 Trois-Rivières, 8 Rept. 1870.— 2 m. 34

été défuits et chassés, ’ !

  
Pour chayue choval, mulet, vache @ tête de

      

     
  

  

IMPORTATEUR
 

     

Nouveaux Plaids,

; ;

bétail cases sets ee besser, 08 ;
] Nouvelles Soiries

es ol'emands se nou Tissent maintenant avec les
Bros

’
! ;

provisions qu'ils ont prises en Normandie et a Or. ET Pour chaque mouton, veau, cochon,de....., ô 2
{ { } Nouveaux Patrons de jupons,

ans

Les limites du dit Privilège ne sftendront pas au b
’ Nouvelles Collereties en laine

; PI . -
1 deli de deux milles en haut et de deu {milles en bas del

!

Les communications par ohemiu de for avec lo M À N U FA ( T UR I EK R la dite Eglise de Ste Genevieve. Lis arches auone ; =

Rhin sont maintenant pleinement rétablies, et desl |
9

hs
[F

dix-huit à vingt pleds au-dessus des b\sseg eaux, Avoc

Provisions viennent maintenant do l’Allomugne.
line distaneo de pas moins de cinquante pieds entre Jos

ie Gaulois admet que les allemands sont passifs,len que cu ne soit pusle désir humain do verserU0 sang inutile qui les retieune, et croit qu'ils compfaire bon marohé de Paris, quand leurs canons se |un placts eu position. En ontre, come l'ou saitque Paris n'y que pou de vivres, lu comtu Von Bis |Sark préfère attendre que lu faim viene À son ai-   
Nouveaux Winceys,
Nouvelles Indiennes,
Nouveaux Shirtings,
Nouveaux Cotons,

Nouvevelles Etoffes à robes,
Nouveaux Mérinos,
Nouveaux Cobourgs,
Nouveaux Lustras,

NouveauxdrapsdemoutonsNouveaux dra sd’Astracan,
Nouveaux Ve ours,A l'Enseigne du CHAPEAU bk CASTOR, Nouveaux Volveteans.AV-DEMOUS DE L'IMPAIMERIE DU Journal des Trois-Rivières, De plus un magnfique assortiment deOIN DES RUES NOTRE-DAME ET DU PLATON, Ch:

  

           

  
  
  

   Trois - Rivières,
—-00—-—

   

     
  

Ste. Genovière de Batiscan, 15 Septembre 1870.-2m36

GRANDE CHUTE SHANINIGAN.
_ MAGASIN

D, B, ERTCON,
Etabli en 1850,

  

 
   

 

   
E magnifique STOCK DE PELLETERIES manuL facturées du soussigné sera vendu sans réserre etau-dessous du PRIY COUTANT dans le couraut decet automne et l'hiver prochain, parce qu'il SE PRO-POSE DE DISCONTINUER LE COMMERCE DE Df.TALL AU PREMIER MAI PROCHAIN,
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L'assortiment importé tout dernièrement et nouvelle.' A Riueut fabriqué se compose deChatesu ‘ui à été prisla nuit dernière par lesrussions prete ide i i i
;

P pres un siége qui a duré depuis [a nuit Rikine, Eraines et Montons gris,
Jusqu'à 10 lus, PM, La plucu étuit défendue PURE CAPES en Visons, Martes, Ermines, Sealskins.à Garde nationale ct 900 fraves-tireurs qui retrai §

   

 

   
   

    

      
   

 

   
  

VICTORINES en Visons, Moutons de i'erse, Seals.
  

    
    

   

   
    

 

    

    

  
  
  
  

 

  
        

 

   

     
     

  
  

 

   

     
      

   
   

     
  

   

  
      
   

    

   
   

   

 

   
    

  

 

   

    
  

  

  

aussures,
1

MANGHONSeu Vispns, Ermines, Martes Sealskius.

_
Claques,

trent en disputant chaque pied do terrain, Los C'ASQUES on Visons, Moutons de Porse, Castors, Rue Notre-Dame.
. ue 4 > 0 i Feutres,

Oreca prussiennes étaient fortes du 8,000 hommesMLoutres.
-— Æ Soussigné continue

à

recevoir son assorti Bas,

ol étaicat bien fournies d'artillerie. | CAPUTS pour Mc. en Castor viqué, Chats sauvages,
. ment de Pelleteries pour l'automne et l'Aive Gants

’ ales d'arti ene. Loup-marin, . E soussigni désire informer lo public qu'il à toujours et invite ses nombreuses pratiques à venir visite
3 .

des amg de nouvelles olcicles des deux for | MANTEAUX pour Dames on Chien-de Mer, Moutona en mains un assortiment varié de on établissement. Elles y tronveront toutes sortes de Pomhalen

8 QUI sont maintenant on face près d'Or- Be p erse, Ermine et Sealskins.

, 2 Lo . ec
oton-i

ans. Il est entendu que les français #9 rejettent ROBES en Ours nuir, Bufles, Léoparda, Loup. Mardes de toutes sortes, uct,en ium, ec. Toahety truliersdorignal,
&ec ze

entemeat on artière, et que les prussiens parsissenti GANTS et Mitaines en Caator etLoutre piqué, Kid, le Inarchaudises sèches assorties, draps, casimires, fla Peaux de ujfle, C'upots de tou ) A&C
"

Tetourner very Orléans, brisant sinai le plan du gé MlÜrignal, Buchakin, ote,
elles, couvertures de luine, marchandises de goût,

néral f

Les dames ÿ frouveront aussi toutes sortes dSETS en PELLETERIES oufaitsà ordre.

Assortiment complet de

eat es ‘ . ; ; ir, jaune, uvis

e
t

brodéa,CAngais qui était du les altiror avec lui, SULLIERS moux uoir, jaune, uvis et brodéa
Tours, 19,

normes contributionsdu Chormies sur Mosolle, menaçant de

  

 

  

COUVERTURESde LAUNE, de la célèbre masuufacture de ** Cornwall,"

Hardes,,

chaussures pour dames, messieurs et enfants, claques cnfoutre, cierges, chapeaux de toutes sortes, etc.
   

        

  
  
  

   
    

Les Dames et Messieurs qui auront besoin d'un bon ar-
ticle à bien bon marché, feront bien de visiter cet établisse-
mant avant que le premier choix soit rendu,   
  

    

   

   

Les prussiens ont exigé d'é
 

  

   

  

    

   
  

 

   
      

   
  

 

     
   

 

    

 

    
  

     

  

 

     

  

   

 

  

         

  

   

       

  
     
   

étruiro la vi
PREMIER DE MAI prochain, of 5-© Chemin de Fer des Plies Pelleteries des première Casquettes

aire Jn vj . > s. van PRE) E ) prochain, je ji ; .

J ,

Me ou ous de refus, i oral pouroon peaux de bonnes qualités, telles que : se construira certainement À condition que chaque fa. Manufactures d’Europe. Mouchoirs,

I Tours, 19
mille achéte une machine d coudredu genre des

; . Cravattes

“ss Journaux aujourd'hui publient des détails VISONS MARTES, PÉKANS, . 7 . , ‘ Les cultivateurs trouveront toujours à son dtablis ce

? l'occupation de la ville d'Orléans par l'armée LOUTRES, CASTORS, rexarps, Wattle HW anzer SewingMachine sement toutes soi tes de Peruxpour voituresà meitleu &e., &e. &e.

Jrussionue, «8 requisitions demandées étaient OURS, LOUPS-OERVIERS, . , , PRIGON Marché qu'à Québec ou Montréal vu qu elles sont ‘

sigmes son seulement cn Argent, mais en pruv B® RATS MUSQUÉS,

|

BÊTES PUANTES, ke, &c. commecellesquonvoit chezx5 l'Espositioe fe manufacturées expressément pour luicten gran Ie Aux prix les plus bas D

rie Lo hs ct les chevaux delu ville ontét 8 a iu MARCHÉ DE NEW-VORK argent

M

Montréal, après en avoir remporté plusieurs autres nux quantité,

uo soldat logés chex les habitants faisaient} ptes Arent priz du tion directe en Huron Expositions précédentes. Oe sont incontestablement AU MAGASIN DE At PATiLLOS ROCGE, AC PAVILLON BIBS.

prions cure, bavaiont les meilleurs vine, et détrui Mr0Pptant, pour l'exportation directe

e

n

£ pe. les meilleures machines à coudre.
L 0 U I 8S L E s I E U R

FRIGON 4 Faure.

ot ce dont ils pe pouvaient so sorvir L'évê que
'

FRIGON
‘Ev.

e ; «dd "TENRY M. BALCER, D. E. FRIGON.
Trois-Rivières, 10 Sept. 1870, x

Praloup est co istaminent loterveou en f veu, Trois-Rivières, le 15 Octobre 1879. 35 Les Trois-Rivières, 28 Septembre 1870.—6m

|

39 Les Trois-Rivières, 10 Oct. 1870. role-fividres,

1
0

Sept,

 

 



Annonces Officielles.

Le Journal dc

   
  
  
 

 

[trans pes DOUANES.

—

OTTAWA,

Escompte ausorité sur les envois Américains

nouvel ordre : 18 pu cent.

R. 8. M,

4 avril 1870,—}. n. 0.

  

DES

——be

A
bureau cuminesuit:

J

1 Malle pour Montréal et Qui-

bec, parles vapeur, quo-

tidienne….….….….. ener

Malle pour les Townships,

et St. Gregoire, Nicolet, La

  

  

Batisenn, Urondines, Cup

Santé, ete, quotidienne, ex-

Ste. Uroix, cle, tous les;

   

  
  

  

   

 
 

 

aile u été annoncée.

Alarie, Alphonsine

Alutie, Laurent

Çommissaire des Dounnes.

. 45

BUREAU DE POSTE

R018RITIANED,
Anivée el depatdes malle poull

commencer du 25 Avril 187%, jusqu'à pou

avis les malles airiveront etso fermorout ù ce

Arrivée.
eg=+

8.00. A.M

cepité les lundis... ho. AM,

 

© 7 Leslettres cnrégistrées dojvent être déposées 154

“ es avant le fermeture des mal
(

‘08 Trais-Rivières, 25 Avril 1870.

 

!.iste desLettres nén réclamien

Au Bureau de Poste des Trois-Rivières,

Pour lo mois de Septembre 1870.

Eu demandant uns de ces lettres on devra spécifier vid

Ayotte, Allaro

     

  

  

derate, aud returns prompt.

Threc-Hivers, May 2ud 1870.

 

4 mars 1870.

jus" Rue St,
BOUCHETTE,    

   

  

 

   

A. Beliveau, propriétaire.

89

  

    
  

  

    

   

  
  

B10 laisse A désiter sous le rapport du comfort.

Montréal, 13, juin 1870,

    
nouvel

7        
  

 

   
   

  
  
  

     

  

  

Départ. MR

8.00 P.M,
925, Rue Notre-Dame,
M ON ht I; A FL

      

  

CITY AUCTION RUOMS
RYAN & RICKABY,}

HOTEL RICHELIEU,

VINCENT, , MONTREAL.

 

(COYSIGHHENTS respectfully solichod, charges mo-Ë

 

Vnble d’hote itla carte

; [ ES personnes de ln campagne traurerons de grande Mel
ns _ _

5% M1 A avantages cn venant à cet Hotel. Il ect 8 tué à prosi-® elasse,
=

¢ a / mité des bateaux à vapeur, des principaux megasing etd Thé, vert,
A. TURCOTTE.

Eg institutions financitres. Les prix sont modérés et rien]

 

LAUREN, LAFORCE & CHE,§¢

 

11.00 A. M.   

  

    

  
   
   

 

    

  
  
  

 

 

   
Les.
', K. OGDEN,

M.
  

 

  
    

   

    

   
  
   
  
   

   

  

¢ satistuisants.

Montrial, 26 Mars 1870.

jourd'hui sur ce continent,

AEqu'on s’est servi à faux de mon 4

. nou concernant des DIRECTUIRES maintenant

coufectionnés dansles l’rovinces et tout à fait ditfi rents , ‘ .

demon travail, et que dans d'autres cas il a (té aban-} trouverez de belles maraandises à

Bivuné, je demunde à ceux qui dialrent dynner une prés

ference à mes ouvrages d'exutuiner si les personnes quil

Nse donnent commo agissant en mou numa ont dos titres}

JOHN LOVELL, Editeur.

DIRECTOIRESDE LOVELL
On gest effurede rendre ces DIRECTOIRES plus

Mcompletset corrcet. que tous ceux publics jurqu'i au-i
Ces DIRECTOIRES w'ontg

s Trois-Rivières Jeudi, 280 Octobre 1870.

   

  

   
    
  

    
  
  

     

  PIERRE BLOIDIN,

À LI UE DU PLATON, vis-dvvis l'offie deGeo. B. [fou

R liston, Kcr., dans le mugasio atrefois occupé parg

J. B. Poruier, Eck. À toujours ta sain io assortimonty

   

  
  

  

  
   

    

      

    

      

  

   

   

 

   

     

  

  

  

   

    
   
     

    

Compagnie d’Assurance Im
CONTRE LE FEU. périale

ÉTABLIE xx 1803.

Gdresses d'Affnices.
ams  

| Ephrem Dufresne,

         

 

   
   

  
  

     
    

       

  
  

        

   

   

   
  

 

  

 

  

 

   

  

  

 

  

  
  

  

 

ot al  cboisi, .

Auctioneers & Commission merchants d'Epicerics ins OOAT, Bureau Rue Notre-Dame, dans 1a bltiuely p qu'a Chef: | ey

PDE , » Hau-de-"ie cupée par Mess. Dufresne, Frères, librairee. Hae 10% T 16 Pall Mall, 844 et 65 Buy 8Trangoi-Uarioe

NOTRE-DAME STREET.
Genièrre Te Rivières, 30 mai 1870. 4 XDRER | RONTRE4L,

———
d pe

=
; ——

provisions ALFRED DESILETS, Capital souscrit et Pluck:

Trois-Rivières, 71 mai 1870. VOUAT, Rus St. Joseph Chea Madame Saucier,
près du Palais de Justice.

Trois-Rivières, 21 Mal 1870.

UN. LDeNONCOUR.
N. L. Denoucour, nsrcat,u transporté son Bureau,

porte vuisine de sa demeure privée rue, Royale.

19 mai IRTU.

ULD. BELLEMARE,
VOCAT, Bureau : Sur la Rue Notre-Dame, prea de

l'Eglise Paroissiale.

Les Trois-Htivières, 21 mai 1870.

BUN MILLION SIX CENT MILLE LIVRES STERLING

 

; “Assortiment Général.

Orit) & DAGNEAU)
MARCHAXDS DE PROVISION ET D'ÉPICÉRIES,

Rue du Plhiton,

Oo. reçu, ce prietumnps, un asortiment plus eonsldé. ;

rable que jamais deo:

 

   
J Lesassurances contre les pertes '
uux conditiuns les plus favorables, eiporae-

Files suns eu référer au Buteau À Londres. Il n'y à a del
Rirais à payer pourles Polices ou les endossements vs

WILLIAM HEBER RINTOUL,
Agent Géné ‘

M LARLES DUNVULIN Tal pour 1e Canada.
— Agent pour Les Trois-Rivières,

Rue St. Joseph, prè
Lex Trois-lRivières. 21 mal 18 0, du Faulaia do Justice
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EsSncre,

   

  

 

VOCAT, Rue des Champs, Bureau : en foce du Pa-

lais de Justice.

Les Trois-Rividres, 21 mai 1870;

H.R.DYFRFSNE,
TOTAIRE PUBLIC, Bureau: Bitisse du In Librai-J

rie de Mess. Dufresne, Frères. ç

Trois-Rivières, 21 muni 1870.

J.BARNARD.
Arpenteur Provincial,

Thé de sapon,
Provisions,

&e., &e.
Vins,

Liqueurs,

Bière de Maitréai,
Lat,
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Fleur
Bice. Le, &e '

Mapoc, Conté pe Hasrixa,

iN :
’rovinte d’ oe fa \

Bl Tia sollicitent rrspectueusemnt
Province d'Ontario, 6 Fév. 1869.

À public aue visite à leur magasl -

Truis-ltivières, 33 mai 1870. 2

}
M Ia présonta est pour certifier que durantl'hiver

Edo L8UG, je fus pris d'une faiblesse dans lu cheville

du pied qui s'étendit graduellement, durant le prin-
M ‘omps de 1807, jusqu'aux genoux et delà jusqu'aux

Blanches, et je devins si faible qu'il me fut impossible

WwW. AJ WHITEFORD, Be marcher et fus oblige de renter cloude sur ma
Joaks et BUOCTIER, RueR® juice, Durant l'espacedo deux uns, taudis qua

Notre-Dame, porto voisine de D E-R

Friuon, Fcu.er. Assortiment complet deb

de leurs amis et dug

RÉ ATALENT son bureau chez < on père, Rue des Champr.

ii ; iTION Y | Trois-Rivicres, 1 Sept, 1870,

Ad . x uf

 

 

   

     
  

    

  
  

  

vee
ov. : ; a +

Aux arhekurs de Mj'éprouvais cette fuiblesse, et après encore, je requis

  

      

    
    

   

  

     

  
  

   
    

    

 

Baie, etc, par chemin de fer, : * À \ aN + Anijouteries. Montres et Horluges répa- les avis des médecins, employant à différeutes épo-

quotidieune .…… sie .|iso.a. vu} Wii EB IMPORTATEURS DES © ÉLÈDRES A | ‘ ries duns le plus cours délais. Niucs trois ductours ut différentes médecines que me

3 Malle pour Ontario, ur A Au r | Au A
Lea Troise]livières, 21 mai 1BT0. DE pro-crivirent mes amis, mais qui ne we firent aueun

chemin de fer, quotidien: 330, à. ul Miel PIAN 08 DE KNABE & ere, | JU LEns caBlin. Je vempirui jusqu'à l'été 3868, temps vers

ne Less rene n eee ce 0 1000 a. .

\
$ La : À ja à ca

sn
\ . ,

) Jeo. B. UL ie. lequel je fus induis à essayer lu grand ren

4 MireinrRpou DE BALTIMORE. ) A . À eo. Jo HOULISTON&C Sea Ë Shoshone, en lisant daus on prompt les—

re-du- Loup,  Vemouchiche,
— Mefiez-vous des marchandises ; i dans leur nouvelle Hätisge, porte voisine du magusin@accoplies par er remède, Je sentais alors lafui-

1a Polute-du-Lac, ete. quo: (Médaille d'or remportée sur les Chishering ) , gM. J. Shortly, uedu Platon, anx Prois-Rivieres, Et lesse me gagner les mains; en vflut j'éluis presque

tidienue, excepté les lundis to, A. 4 111.00 ALN. Schueltze & Ludoll, New-York. endommuyces. il: continuent à prèter sur billets, lettres de changes M 'otuillante. Jui prin deux bouteil'es du 3emède

8 Rive Nord, por terre, le Cap
Marshall à Teaver, Albany.

le , aux taux 1e5 plus réduite ot) acheter et vendre de BShoshonecs ot deux buites de pilulles et revising.

In Madeleine Clinmplnin,}
Hurmoniums do Smith, Bostou

—_— À l'argent dur et tuuto esp “ce d argent non couruntet fonds if”, ; pu .

! Smith, .
5 Midisiement à lu sauté. Je so m'attendais nuit-incat

  

lis possident une exceliente voute ef invitont respectu-
12 soussigod aime à Faie ennnaître qu'il n’ne- cb invi »

1 croche jinn de murc'audises en dehors de son) susement les marchands et autres à y faire leur dépôts

Psur tout dépôt pour un mois où plus ils payent intéret.

Émnacasin, vu que le soleil 8 la pluie les pitent ety

à redevenir mieux ct n'ussayais cette médecine que

imme uns sorte d'espérance déjà perdue. Uctto   

    
    
     
 

         

 

8 Live Sud, malle vas err DIRECTOIRES Bi] les gardent toujours prfaites. Bl Les Trcis-ltivières, 31 mai 1570 Piualodio quej'éprouvais d'était pis connue de moi

pour Bécancaur, pe
; A . — =» » A a E. - = ———  [g-cul, mais par fous mes VOisINS ct unis, A tou:

St. Pierre jets, LE LA Son assortiment consiste en re. ‘ “ Wocax qui sent afligés commeju l'ai été, je leur dis
  

    

 

  
    

QUE DU PLATON, Trois-Rivières, done d'essayer lo remède Shashonces et je crois

  
  
  
     

 

    
  
   

   
   

 

      

  

      

  

 

 

   

  
   

 

lnndis, mercredis et Ver Lee
Draps Hérinos £tnfles à 5 ) >ntiste ct Mare* sor- don !

aees10.30 AM 10.40 ALM, Puissance et des Provincesg’ erin, toffes à rabes, > JNDreatiatect Mareow Me. AR qu'il les guérir.

7 Malles par terre, por SL
Ç Tweeds, Lainage,  Soiries assorties, 3° lodinms, Orgues et autresinstruments de MALY ANNE DOUGHTY.

Maurice, 8t, Etienne Shawi- PAR M, JOHN LOVELE, ; , Jane : . EL" anuaique. Les prix sout les plus bus que #4.scrmenté devant moi à Madoe, Comté de Has.

niga, Forges St. Maurier, . sl ; : Cobourgs, Lustns, Indiennes, A
) " val e, (courte «

ous les Mardi, Jeudi et Sa- Devant être publics au mois d'Octobre 18709 2 ; Bion puisse trouver eu Cannda. tinge, ce neuvième jour de l'vérier 18U9,

di ccn sesr asc racsae ee 10 AN hiso a un. |B — i Shivtings, lons, Fleurs. Prots-ftivières,

2
1

mai 1870. A. F. WUOD,J. P., $e.

Lo.
Soe “fe or ot Jo certific par les préscutes que jui conuu Mary

7 8
no qo qe. LOCKMANS 8 \un Doughty depuis ces quinzes dernières années ;

ten loutrez dans son bigasin et c'est 1d ou vous) dcile est une femme de croyance et probité. de l'ai

; | VE ‘O17 \ Mconnu” avant et pendant

s
u

maladie, Je sais qu

: MACHIN Li A ( OT DRE À Bodinque était malade,elle devine vellement

POINT NOUE. Éuible qu'elle ne laissa plus d'espoir ; et je crois que
  

    

  
  

F

BON MARCHE.
THILESPHORE LORD.

Les Trois Rivières, 4juillet 1870.
BE dees .

M lepuis qu’elle cat mieux elle attribue son recousre-

; .  Mmentà la sauté au grand remède Shoshouées. Quel-

A LOCKMAN est le plus grand progeds do co jourJ,ues puissent être les cflets purticuliors de cette me-
Elie fait une couture parfaite en formant un wia-p ; : . , ;

Mnique NŒUD,tout à fait semblable des deux côtis den Vecine une chose éerluine c'est que chez elle je seruis.

Elu piéee consue, Co point est le seul duns le monde en-fRtente de croire qu ilu opéré un miracle,

A.F. WOOD,J. P.
Kier qui se fagse dune mantère solide et sûr, comme d'uil-

our. la vente de ces machines daus tons le puyste prov Rppeer du Comté de Hasting, l’rovince d'Ontario,
l'uissunee du Cnnada,

A vendre aux Trois-ltivières, ehez M. G. Jidson,

     
    

    

 

      

RAVEL
  

      
    

 

   
    
  

  

     

   

   

    

    

  

ve. 20 machine À POINT NOUÉ se vendent contre une

; chaîne simple où à chaîne double.

8 LE“ LUCKMAN" étant d'une construction très sim-3

      
   

 

 

    

  

  

 

  

 

   

   
      

   
  
  

      

  

B sté fai : ; . ; ussiené re ie se
:

Lo ; pas été faits sur de simples Informations, mais ces infor-B SOUTAIGNÉ PCIDEFCIC SCI NOM-GÉ le n'est j ssordre . . svtnit ul: .

Rergeron, George Boisclaire, Pierre ations unt été prises ar les lieux mêmes, el rer ceases pratiques pour |en-gS 0 est same déserte Aucune dame n Pe ùLesro Rivières, 20 Juin 1870,—1 10

Boisrert, Eliza Miss. Boland, Marti agenta proprement dits, J empluie duns les diff renress cragement liberal quil a requ pure âne machine à coudre avant d'avoir vals LOCK-gf Les Trois-Rivieres, 28 Juin —in

Brunet, c'lestin Biron, Louis Provinces, quarante hommes et vingt chevaux. Usagi-B di nut les dernières vingt-cinq 3 ‘Chaque machine est garantie pour wa an. See - EEE Et

Bouchard, C. sent principalement duns les villes, villnges loin desfs aifiées, et il les informe qu'il sv WILSUN, BOYMAN à Cie A

. C : Dynies de communication par les chemins de fret purg raftoujutra prét à recrvoir leur we ! ‘Fabricant Arrôtez et Voyez.

* ondotte, veuve dame
, edutrsnile et M leur duuner une

wbricunis.

Blues bateaux à vapeur; les renseignements sur les postesg
 

R
e
a

ane Jprouh
chasey, Marié Miss.

claley, Eugène

 

Bt. Arnaud, Isidore.

Trois-Rivières, 1 Octobre-1870.

Moots Vidal
    

      
     

  

  

  

   
        

 

A
A rage plus complet.

  

  

     
  

     

  

 

   

   

 

   

   
       

Bimportants seront remig i plus Waid afind'avoir un vu-gl
efticre satisfaction pour tout

Hamilton, Ontario. 3

ofvrage dans su ligue ; ayant lui}
3    

 

   

   

  

  
   
  

  

   
  

     
        

      

FORGE HARVEY. seul agent pour la province de ES remarques suivants sur les témnignages des
     

     

     

    
     

  
    

   
     

    

  
  

      

      

  

    
    

   

  

 

  

   

   

   

 

c.x OGDEN, CE
AP
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Le toutgera vendu À des prix très réduits.
Heplushaut prix est payé pour les pelleteries brutes

MAGASIN NOU
;

Grand Assortiment de Ohnpraux d'Automne veupn

des mcilleures fabriques de Pariset de Londres.

iY
Aussi up. assortimont considérable

  

  

 

  

    

   

  

      
  

tie du ménage. 11 csjtère qu'il A
encouragementq@fil
virtonstunce parbie
Bh ceux qui ont bien Joulu Yer courager.

 

  
 

   

      

   

 

  

  

 

EN FAÇE DU MARCHÉ.
. RUB DEV FORGES,

de Pelleterics

  
  

   

  

 

BDITION HEBDUMADAIRE.

     

 

   

 

  
 

     

   

° E Bougeigué informe respectnensement ses amiset

“dle public en général qu’il à loué de nouveau, pour

in. terme aeciny ans, l'établissement qu'il occupe nctu-j

dlewent comme hôtel depuis longtemps. M. Morgan

Most ultigé d'y faire de grandes nméliorationset de 1g.

remettre presqu'aneuf De son côté le Soussigné va

dCcurer tout l'intérienr etrenouveloija plus grande par
. l'avenir le memél

euparle pussé, Il profite de cctté
plus gineères remercimentgÿ

BT E sonssigué informe les Messieurs du Clorgeet nu-
À tres qu'ila muintenant un assortiment complet de

CIERGES, qu'il vendra : meitleur marché qu’à Montréal

Lt ailleurs. I sollicite encouragement du public.

THE TRIFLUVIAN TRADER

ABONNEMENT POUR UN AN......8100

  
  
  
  

    
     
          

 

  
   

  

 

D M Ju penso publierau mois d'Octobre prochnir, le Di-B me la surveillance dans son K Québec, marchant de toutes espèce de chine +58 LA cures les plus étonnantes et extraordinaires qui

dencre, cordulie delle pesnulniers, Jos. PREUTOIRE DE LA PUISSANCE ct lez DIRECTOI- : oF ¢ blissement it veut garantir cadre el de Touruitures de ouiàcoudre D'aiguilles Mc soient frites en Canada par le GRAND RE-

tl. Grigaire vusseault, Jusoph ÊRES DES SIX PROVINCES, qui seront un iudex com-f nt l'ouvrage qui y est confee-R ji, suie, huile u rez nigillear de LEE EN" Les faits ricoureux, judénis-

i |, Ungoin ; À RANCE DU : ;
fit, soie, huile, ete, ete, tux plus bns prix, 343, rue DE INDIE: Ces faits rigoureux, iudénia

vussuredu, Oués.
plcet correct pour la PL ISRANCE DU CANADA, tion. Le public vofageur (rouvers laujonrs dunsE Nutre-Damme, (magasin, d'objets de fantaisie de Boyce) in 2 to.

BIERRENEUVE, of FILE DU PEINCE EDOUARD, et¥ron vaste étublissementles meilleurs HABILLENENTSE™ baie,&nes répnries par les il bles et incontestables suffisent pour convainere le

Falardeau, George Men tusinu tomps servira de Dictionnaire ds Géographie, RCOMPLETS à très-bas vis. fleurs onvriers A, garanti. on a besoin d’ugents} plus sceptique que le Grand Composé Médical de-

' pour les six Provinces, Son magasin contien toujours le plus bol assortiment D dans toutes Ter villede In pravluce nuxquels les cundi- puissilon“teurs désiré est maiutenaut dans le (rand

Grenier, Thémlore Garceau, Pascal AOUSCRIPTION AU DIRECTOIRE DE LA PUISBAN de marchindises-séche M ions les plus avantageuses soat « fortes. ë

renie = PTION AU a h DE LA PUISBANCER DE , pi ar C ae , J :

Glrurd, madame y.
; ow PLUS ! EB GEORGE HARVEY. 8 Remeéde Shoshonees |

! H p pue du Canada. ........ Lans aan SIL UY. Le sonssigné, pour fciliterles personnes qui désure- ; 243, rue Notre-Dume, montreal. :
’

PtAls-Uins. 1... veneer errane nuns o0suc0 123 0 OF Mrnient nebeter des * Mi lhines à Coudres,” n pris des ar-Bf 18 juillet, 1870. is Le
.

Haly, Peter J Uérous, Hercule P Grande-Bretagne ot d'Irlande... CC £3stg.  Prangements à Montréalhtiude toujours avoir à sontalROW
les maux de Gorge, Poumons, Fics, Orgones

MFrunce, Allemagne, Ke... 0e £3 st blissement ces célebreÿ machines ct tous les autres uë-4
 irustifs, Vessies, ac. uussi biere que pour le Serofu-

Wm. Jainnotte, Alphonso ! ! AAA B- eu . , a ADRID 3847 Rd y Vessics, ac. nus que po

Johnstone, Wm K alnnette, Al SOUSCRIPTION AUX DIRECTOIRES DES PROVINCES. p©cssoires aux MÉMEs pie quedineeeRe villes. al )] - Bic. los maladies de Japeau, les Humeurs, el tous les

Keenan, John Province d su OORT
Rus du ston Dass 0 Binaux provenant de | impureté du sang. Nour di-

L p Provins d'Untario, IRI95T1 2000 . A - i ‘ 8 a A.ne hardiment que ce Grand Reméde n'a JAMAIS

vovinee de Québec, 1870-71... os M Les Trois-Rirides, mai 1870. .
os a gg fue ot qe , bob

Lepage, Louis Lord, Victor Éprorince de In Nouvelle-Ecosse, 1850-71... o
eeo

QuUTE ÉGALE, N'y out-il jumais cure fem 9

Leclerc, Adélino ma 1, Labelle,c. BProvince du Nonvenu-Brun-wiek, 1830-71... ‘PT 141 i! - 0 W WE :
Ma culle de MW ilson Story, de Brighton, C, 0, de

Lapointe,Sophie ane province le Terrenenve, 1870-71.00000000000000 ‘ ! 4K Al 3948
Bu'onsomption ; ou à cclle de Peier C. V. Wi, ;

scyngo, Louis Leduc, Auto élrovince de l'He du l’rince-E il. 3
; S Rens ' on ‘ou:

o
u

À celle de

Lafrenière, charles Lamurre, Mathilde P ; ° Fines Édouard, 1870-31... 2.00 D Importateurs K PRIMER sb 8 fürnestown, CO. de cunsomption; 0 bo io

Langlois, Joseph Lap. orte, François Aucun pniement m sera prisé avant la heraison de BS D'EPICERIES, VIAN A LLo g Ambroise % wl, de Conseco, C 0 ; o y.

ehaque Directoire, ; oa yr pw LONDON Rey - et tualudir des fuies ; où à celle de John Hosey,

TT vt TNS
a . .

Michaud, Alex Les taux d'unonces seront connus en s'adressant à T1OU [RIE PEOVISIONS, TIC, ; = Napance, C. U., de rhumatisme, qui 2 été pour des

p JONY LOVELL,Eee. À ve GROS
M1nées À se soutevir sur des béquilles malgré poe

Picard, Alfred Pratto, oliarles Montréal, 16 Mars 1870 ‘ ou, de UT PAUL F
BL ite ment et qui maintenant jouit d'une parfait

Poisson, Félix Provenvher, Le , , N°. 206 RUEPaa! on
Buté. Nous pourrions mentionner une foule de cas

: = Lu
ne des Commissaires,

. . 4

i

Lvmblables si nous nvions de l'espace.

RoyA Robert, Née R ÿ 1 Vi tori 16 MONTREAL PQ
) Allez à lu Ph ie et demandez une éir-

\ i oya ictoria Hôtel. à ;
vey. Allez àlu Pharmacie et « à

Roussens,Avgedte 8
) : EG. Ci. Gaucnee,

louluire des certificats incontestables sur le Reméds

D Shoshonces ct Pilules, et vous obtieudrez satisfac

Rion,

l’rix du remède cn grande bouteille......81.00

A vendre par tous les droguistés ct Pharmaciens:

M. G. EDSON,
Agent i.ourles Trois Rivières.

Les Trois-Rivières, 20 juio 1870.—! à.

La. Ternossk.

N. R.—MM. Jaucher à Telmosse invitent respectueu- }

sement les marchands à visiter leur établissement oil ils

trouveront un sssortiment complet d'¢ploerios, Jligneurs, I

as à des prix (rés-réduils.

25 Mai 1870. Bb

‘Couthettes’ef Fer. *

     

  
  
   
  

 

Cet élégant Tonique Ture est un des plus délicats etfig

des pluz salutaires remèdes qui sient été soumis à l'ap-

   
   
   

    

Bis à
te HUBFRT PICHÉ. n& soussignt manufacture et vend à son magasin velRprabation publique sur ce continent, et il se recomman-Jll + . tit

Un CUIL \ EO Borel, 24 Varadero. 86, Badenu, prèsdu marché, desconchèttes enfer, petites etfide de Ini-mime 3 Ven zouragement pour les raisons sui Te Znarnal des Crois-Ivins

wr à ‘ + « Weee Lo. Lu 21 220 géantes: 1! compte sur l'encouragement de ses amis ct vautes:

En e:Au magnsiu do M. Jobn HN - + 2, Edu public . Clest un tem! de gui n ote Tait pac un des plus émi . _ - ; TELFe

fae Mobougal J AÀUX MEss. DU CLERGE. Co . L.SARRAZIN. [nents pourvoyeurs deIn Cour Uttemanc. ! ; OSTprieel ablepar H:L50&A envoi,

LUeeea 8 M Les Trois-Rivières, 21 mai 1870. 11 empèche l'acidité de l'estomue. A

LJ

pritanires-leduciond, 9 à leur imprimerie,

. — 2
i ALe80e {1 chasse la mélancolie. lite, doivent être adresscs franco, i Riv

 

   

  

  

  
  
  

 

   
     

  

 

Platon, les Trois
Bin des rues Notre-Dame et du

Ml (eat on tonique doux et qui donne de la viguent el vitres.
Nn stimulant dea plus efficaces et eu mite temps des}

Mplus inoîtensifa,
B11 rend ta respiration douce et agréable.

Il stimule l'appétit si on le prend AVANT les repas.

Il facilite la digestion si on le prend arxks les repas.

II neutralise lus penchauts d usage des liqueurs eni- I
.

GONDITIONS
-

Le Journal des Trois-Rivières paraît tous les Ii

ut Soudi de chaque semaine.

PRIX DE L'ABONNEMENT:

und)

  
telles que Visona, Mortes de Gbeline, capeaus de ca: niet Cas. VALENTINE.

R vrantes.

surige, $16. oh He, ear Les Trois-Rivières, 31 août 1870.—6 m. 28
11 rend l'espeit brillant parfaitement clair. Pour douxe mois... 82.50

‘ } LL _— Si on le prend habituellement, il doune de la vitalité “ pis eee ees ht] ou Of

et de l'Énergie À tous les orgunes du corps.

J Par l'usage de ce remède un homme de 70 ans, re

prendre nutant de vigueur que s'il était à l'igede 308

annet fl est fortement recommandé aux personnes du

constitution délicate. .

Pour les Etats-Unis, s…….….

Invarlallement payable d'avance

Onne peuts'abonner pour moior de six mois
i i bor 28

Toute personne qui voudra disvontinuer san abor =

js avant à  
    This well-known remedy dees not dry up a Cough, and

foci an vite arust dalleacheter ailleurs À ? PATHSCTEEOLmds. favor des mes de On preMee trùavai payéesarises £17

H. L. BUREAU
(reitailen, thu remoriig fhe cause of tha complaint, BF paloment.

le son semestre et avoir pays *e

L. EAU.
; ;

—
Ww, POWLE & 80Y, Proprictors. Hoatn. Bold

y.by droggists and denlers 15 medictaos g:ner Ainsi done, negurez-vons la santé, la longévité et l'é- D
Tarif des Annonces:

  Les Trois-Rivitres, 13 Soot. 1870.—j.r.0. 31 —— .
5 nergir vitale par l'usage du

Fest

. Co . ‘ .Ù = “
og y type Fr

A l F b : "B ÿ Les annonces sont insérées à 8 centinspar ligne — Ce reméde bien connu né fait pas qu'assieher lof Tonique Ture Allnbasar Les annonces sont insérées où toietessur YF

# 18 a rique UREAU. M pour In lére insertion 4* 2 centins par ligne pag rhe,et en Taisser enbsister In cause, comme 1a chosesponu en dépfi chez les principaux Droguistea et Epi JB vux conditions suivantes 0.08

lcs insertions sulséquentes.
Ba as pour beaucoup do médecineg, mais il délio et cin-Mcicrg de la puisannee RE Première insertion, pur ligne. ve02

off . ; LI On fera une dimintition litérale pour les annonces vifie les poumons, ct«outage l'irritatioo, enlevant uinsi » ill

ns
.

voir les étque . M Ohaquo insertion Buivante, par TENE eet où

EStroubetez des Corsets à 85 HOUS.—Crinolincs Bh long terme, P Ia rauve de Iassladie. Seth. W. Fowlo & Fils, Propuic-# villes” les prescripth. ns, volt tes étquettos sur les bou XF" Unerenier fibérale ost nccordée pourles 838

wv_uis | GHELIN en montant.

…anez voir et vous serez
Trox-Rivières, 41 m».e 1870,

  
  NcLEOD & MARTEL,

    

    
satisfait.

85 Les Trois-Rivières, 19 Mai 1870.

= delaras

Propriétuires-Rédacteus i

 

       taires, Boston. Vendn par tous les droguistes et tous lesg
marchands de médecine en général,
Vendu par tous les droguistes,

Trois-Rivières, 5 octobre, 1869.

HENRY CHAPMAN & CIE,

1

y, rial

EVANS, MERCIER & CIE} hontrva
Suula agents pour la Puissance.

19

Roes à long terme.
 

doit être munie d'une

ry Toute corrospondance, êtc,,

19 Juillet 1870,
signature responsable.

 

 


